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Quatre traversée par jour (2 dans châque sens) 


Services rapides de jour et de nuit tous les jours (Di- 
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mie. 
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Prix des billets : 
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fanme eer eee aa eaer e 

LE COURRIER DE LA PRESSE, fondée en 1889, 21, bou- 
levard Montmartre, Paris, par M. GALLOIS, a pour #bjet de 
recueillir et de cominuniquer aux intéressés les extraits de 
tous les journaux du monde sur n'inporte quel sujet. 

Lə Courrier de la Presse litau moins G6.0)0 journsux 
par jou: et rend de grands services aux écrivains, aux artistes 
aux hommes politiques qui ont besoin d’être renseignés sur ce 
que l'on dit d'eux dans la presse. 


BAINS 
Grands bains français et orientaux 13, boulevard du 
Temple. — Bains médicinaux de toute nature, vapeur, 
hydrothérapie spéciale recommandée par MM. les doc- 
eurs. Traitement seul en son genre, appliqué par le 
chef de l’etablissement. 


MASSAGE — MAGNÉTISME 
Massege magnétique, par le professeur H. Duaviizs 
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et par Nine Dunvizrs. Tous les jours, 23, rue Saint-Merri de 
4 à 4 heures, excepté le jeudi et le dimanche. Traitement 
a domicile, soit par le directeur, soit par un élève. 


SOMNAMBULISME 
Dans un grand nombre de maladies compliquées, le médecin, qui ne voit 
l les profondeurs de l'organisme, est souvent très embarrassé pour 
son diagnostic et prescrire le remède nécessaire à la guérison. 


Dans Pun des états du sommeil magnétique, un bon somnambule lucide 
peut voir la nature, les causes, les symptômes du mal et le remède à y 
opposer. Le rapport du somnambule au malade s'établit par le contact ou 
par un objet appartenant à eelui-ci (de préférence une mèche de cheveux, 
«a vêtement porté Sur ła peau) n'ayant pas été touché par d'autres. 


Cr. Ve peu 
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Les srands NMagnétiseurs 


j VI 


Puřsécur (Amand-Marc-Jacques, Chas- 
tenet, marquis de), naquit à Paris le 1er mars 
1751, d’une ancienne famille de l'A rmagnac 
qui donna à l’armée plusieurs maréchaux dis- 
lingués, et mourut à Busancy, près Soissons, 
le 1er août 1825. 

À 16 ans, il entra dans l'artillerie où son 
nom lui valutun avancement rapide. A 27 ans, 
il fut nommé colonel, et se distingua au 
sièg: de Gibraltar pendant la campagne 
d'Espagne. 

Îl adopta les‘principes de la Révolution, de- 


vint commandant de l'Ecole d'artillerie de La 


Fère, avec le grade d> 
maréchal de camp, et 
donna sa démission en- 
1:92 pour rentrer dans 
ses foyers. Pendant la 
révolution, son domai- 
ne servit d'asile à ceux 
qui fuyaient la persé- 
cution. (est chez lui 
que Fiévée écrivit la 
Dot de Suzette. Après 
je 18 brumaire, il de- 
vint maire de Sois- 
sons, Louis XVIII lui 
conféra le titre de liem 
tenant général. 

De Puységur aurait 
pu parvenir aux plus 
hautes fonctions de 
l'Etat, s’il n'avait pas 
Préféré se livrer å l’é- 
tude et à la pratique du magnétisme. 


Dès l’arrivée de Mesmer à Paris, il devint | 


un de ses élèves les plus assidus, et mit en 
pratique les principes du Maitre. Remplx- 
Gant le baquet de celui-ci par un arbre de son 
jardin, le bruit de ses cures attira bientôt à 
lui les malades à 30 lieues à la ronde. Attri- 
buant à la volonté un rôle considérable, et re- 
Connaissant que l’homme peut agir par lui- 
même au moyen d’attouchements divers sur 


son semblable, il pratiqua le magnétisme | 


comme on dle pratique aujourd'hui. On 


Le marquisfve Puyséeur. 


peut le considérer comme le chef des ma- 
gnétiseurs volontistes. C'est lui qui, le 4 
mai 1784, découvrit le somnambulisme ma- 
gnélique en magnétisant le paysan Victor, 
atteint de fluxion de poitrine. 

Ecrivain distingué, auteur de plusieurs piè- 
ces de théâtre qui furent jouées ‘avec succès, 
indépendamment de nombreux articles insé- 
rés dans les Annales et dans la Bibliothèque 
du Magnétisme, il publia surle Magnétisme, 
les ouvrages suivants : 

Mémoires pour servir à l'histoire et à 
l'établissement du  Magnétisme animal, 
1784, 1809, 1820: 

Du Magnétisme ani- 
mal considéré dans 
Ses rapports avee di: 
verses branchés de là 
physique générale, 
1807, 1809, 1820. 

Recherches, expé- 
riences et observa- 
tione physiologiques 
Sur l'homme dans ld- 
tatde Somnamubulisime 
naturel etdans le som- 
nambulisme provo- 
qué par lacte magne- 
tique, 1811. 

Les fous, les insen- 
sés, les maniaques et 
les frénétiques ne se- 
raient-ils que des som- 
nambules  désordon- 


. nés, 1812, 


Traitement magnétique du jeune Hébert, 
1812. 

Continuation du traitement magnétique 
du jeune Hébert, 2 fusc. 1812. 

Appel aux suvants observaleurs du XIXe 
siècle, de la décision portée par leurs pré- 


| décesseurs contre le Magnétisme, et traite- 


ment du jeune Hébert, 1813. 
Les Vérilés cheminent; lót ou tard elles 
arrivent. Broch. 1814. 
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Les séances de la Société magnétique de France, 
_ interrompues pendant les mois de juillet, aoùt et sep 
tembre, recommenceront le 2° samedi de chaque mois, 
à 8 heures 1/2 du soir, à partir du 10 octobre. 

Les séances n'étant pas publiques, ceux qui désirent 
y assister doivent demander uns carte d’invitation à 
l'un des sociétaires ou au secrétariat général, 23, rue 
Saint-Merri. 


——.6$ Da 


Ecole pratique de Magnétisme et de Massage 


FONDÉS EN 1 
«Ænscignement supérieur libre reconnu Sar décision du 26 Mars 1895) 


Fière du chemin qu’elle a déjà parcouru et des 
résultats matériels et moraux obtenus, l'Ecole 
pratique de Magnélisme el de Massage va com 
mencer son enseignement pour la quatrième fois. 

Rcommandée parun grand nombre de médecins 
qui savent que l’enseignement méthodique est 
suffisamment complet pour donner aux élèves 
l’art difficile du massage, ses cours sont suivis- 
par des masseurs professionnels ou des élèves 
qui désirent le devenir; par des étudiants, des 
médecins même et des gens du monde. Les pre- 
miers suivent l’enseignement complet dans le but 
de profiter de toutes les prérogatives attachées 
au Diplôme du Magnéliseur-masseur praticien, 
les derniers, parfois moins assidus, veulent seule- 
ment acquérir les connaissances suffisantes pour 
les employer au sein de la famille. : 

En disant « les prérogatives attachées au Di- 
plôme»,nous ne disons rien de trop. Si le Diplôme 
n’est pas encore officiel, il est officieux, en raison 
même de la situation de l’Ecole vis-à-vis de l'Etat 
et du contrôle que celui-ci exerce sur l’enseigne- 
ment. C’est d'ailleurs ce que les médecins et les 
représentants de la justice admettent. En voici 
uns preuve entre plusieurs autres que nous pour- 
rions citer : 

En province surtout, il y a un grand nombre 
de rebouteurs qui,sans aucun diplôme, guérissent 
les fractures, les luxations, les foulures, etc., 
par le massage, avec une habileté que tous les 
médecins devraient envier. Dans ce nombre, il y 
a des hommes instruits, honnêtes, remplissant 
parfois les charges publiques de conseiller muni- 
cipal, de maire, et même de conseiller général, 
qui sont recommandables sous tous les rapports. 
Avec un acharnement peu en harmonie avec les 
hautes qualités que devraient posséder ceux qui 
sont chargés de veiller sur la santé publique, les 
syndicats médicaux portent plainte en exercice 
illégal de la médecine contre ces dignes guéris- 
seurs, et ils sont trainés devant la justice comme 
d'infâmes scélérats. Plusieurs de ces praticiens, 
qui ne connaissaient pas l’existence de l'Ecole 
l'ont apprise par le procureur de la République de 
leur arrondissement, qui leur tint a peu près ce 
langage : — « Vous êtes un honnête komme et 


vous rendez certainement de grands services à 
l'humanité; mais la loi est formelle, les médecins 
portent plainle contre vous, et nous sommes obliges 
de vous poursuivre. Allez donc à Paris, faites- 
vous diplômer par l'Ecole de Magnetisme et de 
Massage, qui est une Ecole reconnue par VEtat, 
el oous pourrez exercer librement votre art. » 


Sur cette recommandation, plusieurs rebouteurs 
sont venus, espérant emporter, même à prix d’or, 
le titre précieux qui leur permettrait désormais 
d'exercer le massage envers et contre les méde- 
cins assez inhumains pour vouloir priver de leurs 
sauveurs les malades abandonnés. 

Mais l'Ecole a ses statuts, que la direction ne 
se permettrait pas d'enfreindre. La durée des 
études est d’une année, au bout de laquelle le 
postulant peut seulement se présenter aux exa- 
mens. Ces dignes rebouteurs ont pris leurs ins- 
criptions, sont revenus plusieurs fois et revien- 
dront encore pour suivre une partie des cours ; 
ils ont emporté tous les matériaux nécessaires à 
leur instruction théorique; ils reviendront subir 
les exainens, et s’ils connaissent assez toutes les 
questions du programme, le Diplôme leur sera dé- 
livré. 

Et c’est en trois ans seulement, grâce à la per- 
sévérance de la direction, et davantage encore à 
la science pratique et au dévouement des profes- 
seurs que l’Ecole a su acquérir le prestige qu’elle 
possède aujourd’hui. Nous tâcherons de faire 
mieux encore à l'avenir. Il faut que les Ecoles de 
Paris et de Lyon (en attendant que nous puissions 
en organiser d’autres dans les principales villes 
de France) fournissent aux médecins—qui recom- 
mandent de plus en plus la pratique du massage 
— des praticiens nombreux et instruits, dignes 
en.tous points de la confiance dont le guérisseur 
a besoin. 

C'est dans cet espoir que la direction des 
Ecoles de Paris et de Lyon va ouvrir les cours de 
l’année scolaire 1896-97, avec le programme des 
années précédentes. 
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ECOLE DE PARIS 


Leçon d'ouverture. — La leçon d'ouverture aura 
lieu le lundi 12 octobre à 8 h. 11? du soir, à la Société 
magnétique de France, 33, rue Saint-Merri. 


PROGRAMME : 1. Allocution du directeur et des 
directeurs adjoints. 2. Klectro-magnétisme, d’après la 
méthode du docteur lodko: Transmission des ondes 
sonores par l'intermédiaire du corps humain. Illu- 
mination des tubes de Geissler et de lampes électri- 
ques par le contact humain. Production des rayons 
X par le même contact. Le massage vibratoire élec- 
tro-magnétique. 3. Expériences magnétiques : L'agent 
magnétique et les lois physiques du magnétisme hu- 
main. Les états du sommeil magnétique. 


Cours théoriques et pratiques. — En octobre, 
novembre et décembre, les cours auront lieu à 
8 heures 1/2 du soir, dans l’ordre suivant : 
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Le lundi.—Physiologre synthétique. Professeur: 
M. le docteur Excausse. (Papus). 


Le mercredi. —. Histoire du Magnetisme. Pro- 


fesseur : G. FABIUS DE CHAMPVILLE. 
Le vendredi, — Théories el procédés du Magne- 
tisme. Professeur : M. H. DunyvIiLLE. 


Cours cliniques. — Les cours cliniques ont lieu 
toute l’année, le jeudi et le dimanche, à 9 heures 
du matin, à la Clinique de l'Ecole, sous la direc- 
tion de MM. DurvIıLLE, directeur; DANIAUD, chef 
de clinique massothérapique; Soury, lauréat 
de l'Ecole, chef de clinique magnétique, et Bovu- 
LANGER, Chef de clinique électro-magnétique. 

Rappelons qu'en dehers des droits d’inscript:on, les 
cours de l’ Ecole sont gratuits. Les droits d’inscription 
sont fixés ainsi qu'il sult : Cours théoriques et prati- 
ques, 25 francs ; Cours cliniques, 10 francs. Les 
inscriptions sont reçues de 1 həure à 4 heures, à la di- 
rection de l'Ecole. 

Geux qui ne désirent pas subir les examens de fin 
d’année, pour obtenis le Diplome de Magnétiseur- 
Masseur praticien, ou qui trouvent les études trop 
compliquées, peuvent suivre un ou plusieurs cours. 
Le droit d'inscription est de 5 francs pour chique 
cours. 


Les cours ne sont pas publics. Ceux qui ne sont 
pas inscrits à l'Ecole et qui, à titre d’auditeurs, 
désirent assister à une leçon, sont admis sur la 
présentation d’une carte d'invitation qu’ils peuvent 
obtenir en la demandant à la direction. 

L'invitation encartée dans ce numéro à l'adresse 
des lecteurs de Paris, sera valable pour n’importe 
quelle leçon, sauf pour la leçon d'ouverture. 


ECOLE SECONDAIRE DE LYON 


L’£cole de Lyon ouvrira ses cours le 1% novem- 
bre. Nous publierons le programme dans le pro- 
chain numéro. Les conditions d'inscription sont 
les mêmes que pour l’École de Paris. 


Dons a L’ECOLE 


Le directeur de l'Ecole a reçu les dons sui- 
vants : | 

En nature pour la Bibliothèque, 148 volumes, 

À nouveau, de M. MaARziN, 3 ouvrages anciens 
sur la magie. 

En nature pour le Musée et le Laboratoire, 
27 pièces. 

En espèces. 1,265 fr. 50 


mecs DE 


59°” CONSEIL PRATIQUE 


Extrait du Coursde Pathologie et Thérapeutique professé à l'E- 
cole pratique de Magnétisme et de masssage par H. DURVILLE, 


Contre le Tremblement. les Spasmes et 
les Crampes. — Crampes des Ecri- 
vains et des Pianistes. 


Le tremblement est une agitation involon- 
taire du corps, d’un ou de plusieurs membres, 


qui se produit sous forme de petites oscilla- 
tions plus ou moins compatibles avec l’exécu- 
tion des mouvements volontaires. 

Letremblement est idiopathique, c’est-à-dire 
qu’il constitue par lui-même une véritable 
maladie, où il est symptomatique d’un intoxi- 
cation ou d’une lésion des centres nerveux, 
comme dans le ramollissement du cerveau, la 
paralysie générale, la paralysie agitante. Dans 
le premier cas, il tient à la débilité du système 
musculaire ; ou, ce qui arrive le plus souvent, 
à un état morbide du système nerveux. Il peut 
survenir à la suite d'émotions vives et prolon- 
gées, par l'influence du froid, etc. On l’observe 

` parfois passagèrement dans les convalescences, 
et d’une facon permanente chez les vieillards 
(tremblement sénile). 

Le traitement propre du tremblement sym- 
ptomatique sera indiquée plus tard dans chacun 
des cas ou on l’observe ; ce que je dirai plus 
loin ne se rapporte qu’au tremblement idio- . 
pathique. 


Le spasme est caractérisé par une contrac- 
tion peu douloureuse des muscles, et plus 
particulièrement de ceux qui n’obéissent pas 
à la volonté. | 


La crampe est une contraction involon- 
taire, spasmodique et douloüreuse de certains 
muscles. 

Les crampes se font surtout sentir dans les 
jambes, pendant la nuit, et cessent ordinaire- 
ment dès que l’on appuie les pieds contre le 
bois du lit, les jambes étant allongées ; mais, 
parfois, quand elle est intense, on est obligé 
de se lever et d'appuyer fortement le pied sur 
le sol. 


La crampe des écrivains consiste en une 
inaptitude de certains muscles des doigts de 
la main, et particulièrement de ceux du pouce 
et de l’index, à se contracter régulièrement 
pour retenir la plume, pendant queles muscles 
de l’avant-bras conservent toute leur aptitude 
pour un effort d’un autre genre, et même pour 
un effort beaucoup plus grand. 


Dans la crampe des pianistes, tous les 
doigts sont affectés comme le sont le pouce et 
l'index dans la crampe des écrivains. 

La crampe des écrivains et des pianistes 
constitue plutôt un spasme fonctionnel qu’une 
crampe à proprement dire, car c’est une inapti- 
tude qui est plus gênante que douloureuse ; èt 
l'expression de crampe, consacrée par l'usage, 
est impropre. 

Les crampes sont parfois dües à la com- 
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pression d’un muscle, d’un nerf ou d’un 
artère; mais dans la plupart des cas elles 
tiennent à un nervosisme spécial; et celui qui 
a des crampes dans les jambes les aurait dans 
las mains s’il écrivait beaucoup ou touchait trop 
du piang, 

On désigne également sous le nom crampes 
certaines contractions douloureuses de les- 
tomac (eranupes d'estomac) et du éœur (crampe 
ou angine de poitrine). (Les premières sont 
décrites dans le Conseil pratique traitant de 
la gnsiralgie, les autres le seront plus tard). 

La médecine classique n’a aucun spécifique 
contre le tremblement, les spasmes et les 


crampes en général, pas plus que pour celles - 


des écrivains et des pianistes. Néanmoins, 
elle a obtenu de bons résultats par le repos 
absolu proiongé assez longtemps, par le mas- 
sage et les courants continus de peu d'intensité, 
Par le massage et le magnétisme combinés se 
lon les règles del’art (massage magnétique), et 
même par l'application des aïmants,on obtient 
toujours, et souvent très rapidement la guć- 
rison de ces affections, sauf dans le tremble- 
ment sénile que l’on ne peut guère qu'amé- 
liorer. Il suftit de calmer par l'un des moyens 
suivants, ou mieux encore, pour aller plus 
vite, de les combiner ensemble ; néanmoins, 
dans le tremblement, il faut alternativement 
calmer et exciter. 

MASSAGE MAGNÉTIQUE. — Dans tous les cas, 
agir sur l’ensemble de lorganisme, et plus 
particulièrement sur le cerveau, la moelle 
épinière et les plexus. Ainsi, placé en face du 
malade, appliquer les mains sur la tête et sur 
la poitrine pendant quelques instants, et pra- 
tiquer ensuite des passes longitudinales de la 
tête à estomac, puis de la poitrine jusqu'aux 
extrémités, pour le saturer. Ensuite, placé à 
la gauche du malade, appliquer la main gauche 
an front et la droite à la nuque; puis avec cette 
dernière, faire des frictions trainantes sur la 
colonne vertébrale, de la base du crâne jus- 
qu’au bas des reins. Toujours placé à gauche, 
appliquer la main gauche sur l'estomac et la 
lroite sur les différentes parties de la colonne 
vertébrale. 

Après l’exécution de cette première partie 
de la séance, qui peut durer de 10 à 20 mi- 
notes, agir seulement sur le ou les membres 
affectés pendant le même temps. Si les crampes 
atfectent une jamhe, appliquer une main ou 
les deux en position hétéronome sur les mus- 
cles affectés ; puis pratiquer de légers effleu- 
rages, des frictions douces, des passes longi- 
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tudinales de haut en bas, puis les pressions 
énergiques de bas en haut ponr faciliter la 
cireulation veineuse. | 

Dans la crampe des pianistes, agir de la 
mème facon sur les deux mains et les deux 
avant-bras. Dans la crampe des écrivains, agir 
seulement sur l’avant-bras droit, sur la main 
et plus particulièrement sur le pouce et l'index. 

Terminer la séance par des passes longitu- 
dinales, puis par des passes à grands courants 
de la tête aux pieds. 


AUTOMAGNÉTISATION. — Si le malade ne peut 
guère modifier son état général en se magné- 
tisant lui-même, il peut toujours améliorer 
sensiblement l’état local au moyen de l'appli- 
cation des mains, d’effleurages, de frictions 
et de passes. Se faire des séances de 5 à 10 mi- 
nutes répétées 4 à 5 fois par jour. 


AIMANT. — Dans tous ces cas, afin de modi- 
fier l’état général, appliquer, pendant 2 à 
4 heures matin et soir, un plastron magné- 
tique à 3 ou à 4 lames sur la région de lesto- 
mac. S'il y a des crampes ou destremblements 
dans les jambes, l'appliquer alternativement 
sur la région de l'estomac et sur celle des 
reins, afin d'agir sur les sciatiques. 

De plus, pour les spasmes, les crampes ou 
les tremblements des bras, des avant-bras 
et des jambes, appliquer pendant le même 
temps, soit le jour, soit la nuit, une ou deux 
lames magnétiques sur les groupes de mus- 
cles les plus affectés, afin de modifier l’état 
local. 

Néanmoins, la crampe des écrivains est 
très efficacement combattue par l'emploi du 
Porte-plume magnétique qui, par son action 
directe et son poids calculé, ramène rapide- 
ment l’action musculaire à son état normal. 
Dans la crampe des pianistes, porterle Brace- 
let magnétique durant le jour. 

Toutes ces explications doivent être faites 
en positions hétéronomes, pour calmer, 
excepté dans les tremblements ou l’on doit 
combiner dans une certaine mesure l’applica- 
tion calmante avec l'application (isonome) 
excitante. 

Si, dans l’un de ces cas, il y a insomnie, 
appliquer sur le front, pendant la nuit, ùne 
lame magnétique numéro 3, pour calmer. 


MOYENS AUXILIAIRES. — En dehors d’une 
bonne hygiène, avec exercice modéré; il y a 
peu de chose à faire dans tous ces cas ; néan- 
moins l’usage des boissons magnétisées, soit 
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par le magnétisme humain, soit à l’aide du 
barreau magnétique, rend les plus grands 
services. 


EXEMPLES DE CURES 


Les journaux et ouvrages divers traitant 
de la théraveutique du magnétisme publient 
un grand nombre de guérisons, où les spas- 
mes, les crampes et les tremblements étaient 
assoc:ès à d’autres symptômes; mais on 
trouve peu d'observations de ces cas existant 
par eux-mêmes sans autres symptômes di- 
gues de remarque. Mialle, dans son Exposé 
des cures obtenues en France par le Magné- 
tisme, t. 1, p.159, 161; t.2, p. 356, signale 
trois guérisons remarquables. 


Il n'en est pas de même des résultats obte- 
nus par l'application des aimants ; car les ob- 
servations sont très nombreuses, surtout au 
siècle dernier. Dans leurs Observations et re- 
cherches sur l'usage de aimant en médecine, 
qui furent présenteés en 1780, à la société 
royale de médecine sous forme de rapport, 
les docteurs Andry et l'houret signalert au 
moins 40 observations de praticiens divers et 
publient une quinzaine d'observations dont 
les plus remarquables sont les 8 premières 
qui suivent : 


I. — Une demoiselle âgée de 82 à 33 ans, 
célibataire par raison, mais d’un tempéra- 
ment atdent, tonsulta M. Nicolas correspon- 
dant de la société royale de Médecine à Gre- 
noble. | Un. 

Depuis longtemps elle éprouvait des con- 
tractions nerveuses dans toutes les parties du 
corps, surtout dans la poitrine, dont le mou- 
vement était convuülsif dans les accès et le 
faisait avec sifflement. Ces accidents étaient 
accompägnés de contorsions dans les bras, 
dans les jambes, d’une raideur singulière du 
tronc et du grincement des dents. Les bains 
qu'elle prenait depuis longtemps lui procu- 
raient quelques mois de calme. La diète blan- 
cue lui avait été prescrite, et elle suivait un 
régime de vie humectant tel qu’on le recom- 
mande ordinairement en pareil cás. 


Au commencement de janvier 1778, il sur- 
vint un violent accès. M. Nicolas ordonna un 
bain de glace. La malade le supporta pendant 
une demi-heure. Il produisit un léger effet. 
Elle en prit trois en huit jours. L'effet fut à 
peu prèsle mème. 

Entin pour calmer les crampes de la poi- 


trine qui persistaient, on eut recours À Pai- 
mant. 


Elle sentit dans le moment le courant m- 
gnétique. La crampe «dé In poitrine ceasa ai 
bout d'un quart d'heure et la malade éprouva 
la plus grande tranquillité. Le lendemain lap- 
plication de l'aimant fut répitée avec le 
même succès. Depuis cé moment justan 
10 juin suivant, la malule n'éprouva plus de 
ces violents accès de vapeurs dont elle avait 
êté jusqu'alors tourmentée (Obs. 17). 


I. — Un garçon imprimeur, d'un tempéru- 
ment sec et d’une. constitution grèle et élan- 
cée, éprouvait depuis plusieurs années des 
contractions nerveuses duns la poitrine et 
dans les bras. M. Nicolas lui tit porter des 
plaques d'acier aimanté dans chaque soulier. 
Il lui fit faire aussi d’autres plaques pour cha- 
que bras. Cet homme se trouva bien de leur 
usage et ilput travalllér sans résséhtir aucune 
incommodité (Obs. 18). 


III. — Un homme de la plus forte com- 
plexion, mais asthmatique, épiouvait des 
crampes ou contractions nerveuses dans la 
poitrine lors de ses accès. M. Nicolas lui fit 
porter une plaque aimantée au pied droi‘ et 
une autre sur lą poitrine, Il oublia nue fois de 
mettre la première et n'appliqua que la 80- 
conde, il se réveilla en sursaut au miliau de 
la nuit, et assura qu’il n'avait jamais éprouvé 
une pareille palpitation. 

Ces trois observations ont ótó communi- 
quées par M. Nicolas au mois de juin 1778 
(Obs. 19). 


IV. — M. L'abbé Lenoble, rapporté datis 
son mémoire que, le premier essai qu'H it de 
ses aimants dans les maladiés de nérfs, (il y 
avait alors douze ans) fut en faveur d'une 
femme decinquante ahs, qui depuis ša der- 
nière couche ne pouvait marcher qu'À l’aide 
de deux personnes. 

Un lait répandu était le principe de son 
mal. Cette femme éprouvait des crispations 
de nerfs si violentes que ses deux filles étaient 
occupées toutes les nuits depuis bien des an- 
nées à la coucher et à lu relevër, ne pouvant 
rester un quart d’heure dans son lit en la 
même situation. 

M. abbé le Noble lui fit porter un de ses 
aimants supendu au cou, et depuisie moment 
qu’elle commença à en faire usage, elle put 
dormir comme dans sa meilleure santé. Elle 
a toujours joui de cette même tranquillité de- 
puis cette époque: elle a même marché plus 
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aisément, et l’on eut lieu de présumer que 
sans la circonstance de lait répandu, qui for- 
mait un obstacle ancien et insurmontable, 
elle aurait recouvré l’usage de ses jambes. 


V.— La dame B. P..., la femme de cham- 
bre de madame la Maréchale de Duras, était 
attaquée depuis quatre ans de mouvements 
convulsifs et de tremblements à la tête, dans 
les bras et les poignets, de palpitations et de 
maux d'estomac continuels. M. l’abbé le No- 
ble lui ayant fait appliquer ses aimants. Les 
mouvements convulsifs, le tremblement, les 
palpitations se dissipèrent. Ces faits sont con- 
signés dans un certificat en date du 6 octobre 
1778, que la dameB..-P... a remis à M. l'abbé 
le Noble révêtu de sa signature, de celle de 
sou mari et de plusieurs autres personnes de 
sa connaissance (Obs. 21.) 


VI. — Madame la Roque était attaquée de- 
puis dix-sept ans d’une maladie de nerfs 
dont les accès s’annonçaient par des douleurs 
qu’elle ressentait dans le dos, vers les épau- 
les, dans les bras et dans les mains. 

Ces douleurs duraient environ un quart 
d'heure. On soulaygeait alors la malade en la 
frottant et le mal se terminait par une päleur 
dont elle était atteinte. ‘Trois ans auparavant, 
madame la Roque s'était adressée à son mé- 
decin qui lui avait prescrit des bols dont elle 
fit usage pendant deux mois. Au bout de ce 
temps elle ne sentit plus ses douleurs, mais 
elle fut frappé d’une attaque de tremblement 
dans les bras, les mains, les jambes et la 
tête, principalement du côté droit. Ces trem- 
blements étaient accompagnés d’un bégaie- 
ment qui lui prenait aussitôt qu'elle avait 
quelque effroi, que quelque chose tombait à 
côté d'elle sans qu’elle s’y attendit et trois 
jours avant l’époque de ses règles. La ma- 
lade consulta alors un autre médecin qui la 
tiaita du scorbut auquel il rapportait tous les 
accidents. Les remèdes qu'il employa ne 
produisirent aucun changement et le tremble- 
ment avait toujours persisté. Il avait lieu 
tous les deux ou trois jours et quelquefois 
trois ou quatre fois dans la journée, d’autres 
fois il était huit jours sans se renouveler. 
Depuis quatre ans elle sentait un battement 
considérable vers le creux de l'estomac. 


Le mercredi, 28 mars 1778, M. l’abbé Le 
Noble lui fit appliquer un bracelet aimanté. 
Le lendemain elle eut un accès qui dura un 
quart d'heure à quatre reprises différentes. Le 
1er avril s’étant rendue chez M. Andry, elle 


parut toute étouffée en entrant dans l’apparte- 
ment. Toutes les fois qu’elle montait ou qu'elle 
marchait vite elle perdait ainsi la respiration. 
A peine fut-elle assise qu'il lui prit un trem- 
blement considérable dans le bras et surtout 
dans la main. Ce tremblement dura d’abord 
une demi-minute, mais au bout de dix il reprit 
avec plus de force et continua à plusieurs 
reprises : il s’étendit même au bras gauche. 


Le 30 mai, Mme la Roque, s'étant rendue de 
nouveau chez M. Andry annonça que depuis 
le 1° avril elle n’avait point eu de bégaiement : 
quelorsqu’elle avait quelqueeffroi, que quelque 
chose tombait près d'elle sans qu’elle s’y atten- 
dit ou qu’elle entendait un bruit inopiné elle 
n’éprouvait plus de saisissement ni aucun des 
accidents qui en étaient auparavant la suite : 
que cependant il lui arrivait encore quelquefois 
de palir dans ces circonstances, sans perdre 
connaissance et de ressentir un malaise dans 
la tète et dans l'estomac, ce malaise durait 
deux ou trois minutes. La veille de Paques, 
elle l'avait éprouvé d’une manière plus forte 
qu’en aucun autre cas depuis ; il se fit sentir 
près d'un quart d'heure. Elle n’eùt point ce 
jour-là de tremblement malgré la durée de: 
l'accident. 

Depuis la veille de Pâques, Mme la Roque 
n'avait éprouvé aucune atteinte de saisisse- 
ment jusqu’au dernier jeudi de mai qu’elle en 
eut un accès qui dura deux minutes. Elle 
avait eu ses règles deux fois depuis le premier 
avril et elie n'avait été précédées d'aucun 
tremblement. , 

Quelques temps après une personne ayant 
assuré à Mme la Roque que le calme dont elle 
jouissait lui serait funeste par la suite et que 
la cessation des tremblements qu’elle éprou- 
vait lui. occasionnerait bientôt une maladie 
plus grave, elle abandonna l'usage des aimants, 
quelque lieu qu'elle eut d'en attendre une par- 
faite guérison, et elle retomba dans les anciens 
accidents (Obs. 27). 


VII. — Gallot, âgé d'environ deux ans, était 
né sujet à des tremblements et des mouve- 
ments couvulsifs lorsqu'il entendait un bruit 
inopiné. Il s’était d’ailleurs bien porté. A l'âge 
d'environ dix-huit mois il fut effrayé par les 
cris d’un porc qu’on tuait à quelque distance 
d’une chaumière ou on avait laissé seul 
couché dans son berceau. La frayeur lui occa- 
sionna un tremblement général dans toutes 
les parties du corps, qu’il éprouvait même 
étant couché. Ce tremblement durait depuis 
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trois semaines sans aucune diminution et sans 
intervalle. Dans l’espace de ces trois semaines, 
Penfant eut plusieurs accès de fièvre tierce 
alors épidémique dans le canton. Son tremble- 
ment augmentait au premier bruit qu’il enten- 
dait. Tel était son état lorsqu'on lui appliqua 
sur l'estomac une plaque aïimantée fournie 
par M. l'abbé le Noble à une autre personne. 
Au bout de trois jours, on s’aperçut que l’en- 
fant ne tremblait plus. Alors la mère relira la 
plaque aimantée. Le tremblement se renouvela 
dès le lendemain. On remit la plaque et son 
application, fit en très peu d’heures, totale- 
ment disparaitre le tremblement. La fièvre 
cessa aussi en même temps... (Obs. 30). 


VIII. — Le mémoire communiqué par 
M. l’abbé le Noble en 1777 à la Société, con- 
tient l'énoncé du fait suivant. Il avait eu lieu 
cinq ans auparavant. 


M. Brossard, seigneur de Saint-Martin et de 
Folny, près le comté d'Eu, âgé de 70 ans, ne 
pouvant plus écrire depuis bien des années 
porta une plaque aimantée sur la poitrine, et 
peu de temps après il manda à M. l'abbé le 
Noble, qu'il pouvait écrire comme à l’âge de 
40 ans. Mme la comtesse d’Orillac, dame 
de Saint-Pierre-ès-Champs, près Gournay-en- 
Bray, attesta la vérité du fait... (Obs. 32). 


IX. — Dans les Courants de la Polarilé, 
p. 78, le docteur Chazarain publie la relation 
d’une guérison de crampes avec fourmille- 
ment, datant de deux jours, obtenue presque 
instantanément par l’application d’un aimant. 


X. — Les observations qui précèdent suf- 
fisent pour montrer la valeur curative de Fai- 
mant; et il est inutile que je reproduise ici 
les nombreux résultats obtenus par l’applica- 
tion de mes aimants vitalisés. Je vais seule- 
ment cité le fait suivant : 


M. Bernardot, 38 ans, comptable, 13, rue de 
Cléry, était affecté de la crampe des écrivains. 
D'un tempérament essentiellement nerveux, 
quoique très impressionnable, il n’a jamais 
guère éprouvé que de légers maux d’estomaé 
qui passaient vite. Il y a 5 à 6 ans, sans cause 
apparente, il fut pris d’engourdissement dans 
la main droite quand il écrivait longtemps ; 
puis, peu à peu, des crampes se déclarèrent 
qui, au bout de ? à 3 heures de travail, le for- 
çaient d'abandonner la plume. Cet état s’aggra- 
vait d'année en année; et au commencement 
de celle-ci, quand il était impressionné, c’est 


à peine s’il pouvait écrire pendant un quart 
d'heure. | 

Ayant essayé en vain tout ce que la méde- 
cine classique prescrit en pareil cas, il vint, 
au commencement de janvier, me demander 
mon avis. Je me contentais de lui dire que 
j'avais obtenu d'excellents résultats de l’appli- 
cation des aimants. Quoique sa confiance fut 
très limité, il résolut d'essayer, et jelui remis 
un plastron magnétique à 8 lames qu’il devait 
porter sur la région de l’estomac, et un porte- 
plume magnétique pour faire toutes ses écri- 
tures. Au bout d’un mois, l'amélioration était 
très sensible : il pouvait écrire pendant ? heures 
sans éprouver de crampes; et au bout de 
3 mois, il n’éprouvait plus aucun accident, 
malgré un travail de 8 et parfois de 10 heures 
qu’il était obligé de faire tous les jours. La 
guérison était complète. 


cé M tt—— 


Théorie du Mode de la Connaissance prophétique 
D'après la théologie du Moyen-Age 


Les progrès extraordinaires accomplis par la 
science depuis un siècle semblaient avoir conduit 
les investigations de l’esprit humain aux dernières 
limites de la matière ; aussi, approchens-nous du 
moment où la connaissance des choses sensibles 
ne satisfaisant plus notre avidité, nous deman- 
derons aux mystères, et à toutce quitient du 
prestige, de calmer cet appétit qui est la source 
première. de toutes nos inquiétudes intellectuelles. 

Parmi ces phénomènes encore inexpliqués que 
nous cherchons à élucider ilen est un qui, certes, 
est redevenu chez nous aussi en honneur, qu’au 
temps où le législateur des Hébreux ordonnait 
au peuple juif « də ne pas user de maléfices, ni 
des enchantements; de ne pas consulter ceux 
qui ont l'esprit de Python et les devins, et de ne 
pas demander la vérité aux morts ». (Deuter., 
XVIII, 9-11). Je veux parler ici du don de prophé- 
tie, de cette faculté plus qu’extraordinaire qui fait 
que certaines personnes voient les futurs, sous 
la forme du présent, se dérouler devant leur vi- 
sion, comme si de toutes causes, émanaient des 
vibrations dont la nature serait de fixer irrévo- 
cablement l'effet et d'envelopper le monde dans 
les lois d’un fatalisme inéluctable. 

Bien des hypothèses ont été formulées à ce su- 
jet, et que ne dira-t-on pas encore de cette incon- 
cevable faculté qui va à l'encontre de toutes les 
idées directrices de l’esprit humain, La question 
a préoccupé tous les siècles, et, je voudrais ici, 
pour l'intérêt de ceux qui n'y sont pas indifférents, 
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développer les thèses qu’en ont soutenu les théo- 
logiens du moyen-âge; gens généralement très 
aimés, croyez-le; chercheurs consciencieux et 
habiles a démêler les différents états de notre na- 
ture psychique. 

Entrons immédiutement cn matière. 

Il ost dit dans l'Écriture que le corps d’Élisée 
prophétisa après sa mort et qe les os de Joseph 
furent visités et prophétisèrent également apres 
sa mort. Quelques esprits qui éprouvaieut une 
certaine peine à se dégager de la lettre en avaient 
conclu que la prophétie était indépendante de la 
connaissance principale, une fois mort, toutes les 
énergies de notre cerveau sont abolies. 

Ils furent bientôt remis dans le bon chemin par 
des théologiens, plus sérieux qui, donnant à ces 
textes un tout autre sens, s’en rapportèrent pour 
déterminer l'essence de la prophétie, à ce qui est 
dit dans le premier livre des Rois : « Autrefois 
dans Israël tous coux qui allaient consulter Dieu 
s’entredisaient : Veriez, allons au Voyant : car 
celui qui s'appelle aujourd'hui Prophète, s’appe- 
lait autrefois le Voyant ». 

Ce texle servit aux théologiens à determiner le 
premier caractère de la prophétie. Ils conclurent 
qu'elle consistait avant tout dans la connaissance: 
connaissances des choses supérieures aux forces 
de l'intelligence ou éloignées de la vision natu- 
relle. Et, comme selon Saint-Paul, la manifesta- 
tion de l'esprit prophétique n'avait lieu que pour 
l'utilité commune, le second caractère de cette 
faculté se trouva établi dans la parole ou le lan- 
“age parce que les voyants annoncent pour l’édifi- 
cation de tous ce qu'ils tiennent d’une manière 
divine. De plus, comme les vérités qui nous sont 
{transmises par les prophètes ne peuvent êire 
prouvées par la raison, les théoligiens jugèrent 
que laur révélation devait nécessairement être 
accompagnée d’une opération de la puissance di- 
vine. C’est pourquoi ils ont regardé comme indis- 
solublement lite à la puissance de prophétiser, 
celle d’accomplir des prodiges. 

C'étaient là les caractères fondamentaux de la 
prophétie ; mais au point de vue de sa spécifica- 
tion parmi les énergies de l'intelligence elle res- 
tait indéterminée. Elait-elle une puissance, une 
passion ou une habitude? Une puissance ? non, 
puisque la prophélie west pas commune à tous 
les hommes. Une habitude ? non plus, car l'habi- 
tude est ce par quoi lon agit à sa vulonté, dit le 
Stagyrite ; or, vous ne doutez pas que les meil- 
leurs prophètes restent quelquefois impuissants à 
exercer leur don malgré lout le désir qu'ils en 
peuvont avoir : Cost ainsi que Josaphat avant in- 
terrogé Elisée surl'avenir, el Pesprit de prophétie 
manquant à ce dernier, il fit appeler un homme 
qui jouait du psaltérion. afin que, par la vertu de 
la psalmodie, l'esprit de prophétie descendit en 
lui ct le romplil de la connaissance des choses 
à venir. 
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Il reste donc la passion ou impression passa- 
gere ; et, c’est de cette façon que les prophètes pos- 
stdunt la lumière prophétique : « De même, dit 
l'Ange de l’École, que la manifestation de la vi- 
sion corporelle se fait par la lumière corporelle, 
de même, aussi, la manifestation de la vision in- 
tellectuelle, se fait par la lumière intellectuelle ». 
Ce n’est point la une simple comparaison, car la 


philosophie du moyen-âge a admis que les notions 


des choses perçues par l'intellect se transformaient 
en espèce d’une nature conforme à la sienne, et 
que la vision de notre intelligence était aidée 
d’une lumière spéciale. 


Mais, cette lumière est de deux sortes : natu- 
relle lorsqu'elle laisse entrevoir à la raison les 
choses qui sont à sa portée; supranaturelle lors- 
qu’elle placa devant elle des choses en dehors 
de sa portée et sous un plan qui ne lui est pas 
familier. 

Notons quele mot passionne doit pas éveiller ici 
un sentiment de l’âme, mais, selon son étymolo- 
gie, toute impression en général, c’est-à-dire, 
tout ce qui est pati : dans ce sens passif il s'ap- 
plique à tout ce que l’âme reçoit, et c’est pourquoi 
Aristote dans son traité de l’âme dit : « compren- 
dre, c’est recevoir passionnément quelque lu- 
mière ». 

La lumière prophétique n’est donc pas une lu- 
mière naturelle, et, de ce fait, eie ne peut être 
une lumière permanente. 

Sans la considérer. comme une habitude, le 
moyen-âge admit cependant que Plintellect du 
prophète, une fois éclairé par la lumière divine, 
conservait une sorte d'aptitude à être éclairé de 
nouveau, ainsi, le fer qui a été une fois soumis 
au feu, bien que reiroidi, s'enflamme plus facile- 
ment. 

Voici donc nettement définie, Pessence de ìla 
prophétie, ex parte subjecti, comme l'on disait 
alors; il importe maintenant de l'étudier ex parte 


objecti. 


Saint Grégoire parlant d’Ezéchiel, le prophète 
aux sublimes visions, avait déclaré que le voyant 
annonce non seulement les choses futures, mais 
encore celles qui sont passées et mème les pré- 
sentes. Ce sentiment a été partagé par le moyen- 
âge. Ainsi comprise, la prophétie n’était pas seu- 
lement le don de connaître l'avenir, mais encore 
celui de voir, en général. et c’est habituellement 
les choses au moyen de la lumière divine, c'est-à- 
dire d’une lumiċre qui n’était pas la lumière ordi- 
naire de l'intellect; et plus l’objet perçu au moyen 
de cette voyance était éloigné de la puissance 
naturelle de l'intelligence plus le degré de la pro- 
phétie était parfait. 

Or, disaient les théologiens, les choses pouvent 
ètre éloignées de notre connaissance de trois ma- 
nières. D'abord, il y en a qui ne dépasse pas la 
connaissance de tous les hommes, mais de tel 
homme en particulier, comme par exemple, de 
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savoir ce qui se passe dans un autre lieu que 
celui que l'on occupe, ce mode est inférieur. 
Deuxièmement, le prophète peutêtre instruit d une 
verité supérieure au mode de la connaissance hu- 
maine; enfin, il peut préciser des choses dont 
l'évidence échappe à tout le monde, sauf à l’intel- 
gence suprôme dont la prescience est le mode de 
connaître : et, tels sont les futurs contingents 
dont la vérité ne peut être perçue de nous. C'est là 
l'objet le plus éloigné du prophète; celui qui 
constate son degré supérieur et qui, chez le vul- 
gaire, a répandu cette idée que le prophète élait 
nécessairement un voyant de l'avenir, tandis quil 
est en réalité le voyant des choses que l’homme 
ne peut Connaître sans une révélation spéciale. 


Mais, évidemment, pour chacun, le prophète 
est un personnage que nous enveloppons de nos 
soupçons jusqu’à l’accomplissement de sa pro- 
phétie. Le fait accompli, un contrôle, devient 
notre certitude, a moins que le prophète ne prouve 
sa mission par l'autorité d'un acte au-dessus des 
forces ordinaires de la nature humaine. Mais le 
prophète, lui, quelle crédibilité doit-il s'accorder 
à lui-mème ? 

Quel sera le critérium capable de lui indiquer 

que dans tel cas, il a été inspiré et que sa vision 
n'est pas le fait d’une illusion mentale. Saint-Au- 
gustin parlant de sa mère disait qu'elle pouvait 
discerner, en vertu d’une faveur spéciale, impos- 
sible à défiair, ce que Dieu lui révélait de ce qui 
pouvait n'être qu’un rêve de son âme (Conf. VI. 
13). Mais tel n’est point toujours le cas du voyant; 
c'est quelquefois au milieu des émotions les 
plus vives que la révélation lui est transmise, et 
plus cet état particulier où le jette l'influence de 
la puissance qu'il doit subir, modifie sensible- 
ment sa nature et développe chez lui, ainsi que 
nous le disiqas plus haut, une aptitude à recevoir 
une impression particulière. C’est pourquoi 
Saint Grégoire, qui dans la science mystique, se 
montra souvent un critique judicieux, ne craint 
pas de dire que lorsqu'on consulte les prophètes, 
la grande habitude qu'ils ont de prophétiser fait 
qu’ils répondent quelquefois d'aprés leurs propres 
lumières, pensant que cela lui est inspiré par 
l'esprit de prophétie. 

Cette cause d'erreur fit discerner par les théo- 
logiens deux modes par lesquels l'esprit du 
prophète pouvait être impressionné. 

D'abord, le prophèle peut recevoir une commu- 
nication expresse, et, dans ce cus, la certilude de 
sa prophétie ne doit lui fatre aucun doute. Se- 
condement, il est susceptible de recevoir une 
sorte d'instinct dont son esprit ne peut se rendre 
un juste compte; cet inslinct est un genre de pro- 
phétie imparfaite et le sujet ne saurait discerner 
clairement s’il vient d'une influence étrangère, où 
s'il n’est qu’un effet de son propre esprit. C'est 
ici que le prophète imprudent peut induire en 


erreur: mais, #äjoutent avec précaution les théo- 
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logiens, lorsque le prophète est réellement un 

homme chargé d’une mission divine, il est vite 

repris de son erreur ; tandis que le faux prophète 

y persévère jusqu'a la fin, affirmant ainsi le 

commerce incessant et l'intelligence humaine 

avec un monde supérieur qui nous guide, mais : 
respecte notre liberté. 


Il suit donc de là que la prophétie n’est pas 
un don naturel à l’homme. On s’est disputé au 
XII’ et au XIIIe siècle sur cette question. Platon 
avait en effet soutenu que l'âme avait la connais- 
sance de toules choses par la participation des 
idées mais que cette connaissance était plus ou 
moins affaiblie par l'union des corps; donc, con- 
cluaient les platoniciens, les hommes dont l'âme 
n'est pas trop obcurcie par l'union du corps peu- | 
vent prévoir lavenir en vertu d’une science qui 
leur est propre. Non répondaient les péripaéti- 
ciens, l'âme n’acquiert de connaissances que 
par les sens ; et ils faisaient observer, non sans 
raison, que si l’âme était pourvue d’une puis- 


-sance divinatoire elle devait pouvoir sans servir 


selon son désir. 
Les théologiens du moyen âge, ont condamné 
Platon sur ce point, comme en beaucoup d'autres : 


ils jugèrent que la connaissance de l’avenir n’était 


pas innée dans l’homme, mais qu’il pouvait pré- 
voir seulement certaines contingences par l'ex- 
périmentation aidée en cela par une disposition 
naturelle qui dépendait de la force de son imagi- 
nation et de la clarté de son intelligence. C'est 
ainsi, par exemple, qu'un médecin habile peut 
prévoir les suites d'une maladie. Mais ce genre 
de prophétie est trop sujet à l'erreur ; il ressort 
de l'expérience humaine. Aussi les théologiens 
ne lui ontil pas donné droit de cité parmi les 
dons divins. Pour eux, il ne peut y avoir de pro- 
phétie que celle qui s’appuie sur une vérité im- 
muable. Or, seule de prescience divine, à qui. 
rien n'échappe, peut enseigner avec certitude, 
au prophète, les choses de l'avenir; et c’est 
pourquoi, concluait l'ange de l'Ecole, la prophétie 
n'est pas un don naturel, mais un don divin. 

Mais, si la prophétie vient do la prescience 
divine, est-ce Dieu qui lui-même la communique 
à son élu. Ici se place un des points les plus dé- 
licats de l'ordre de l'univers et de la providence 
qui le gouverne. La réponse que les théologiens 
ont d’ailleurs faite à cette question est en confor- 
mité avec leur t''éorie du gouvernement lu 
monde: l'ordre, disent-ils, consiste en ce que los 
choses inférieures sont disposées par les inter- 
médiaires. En outre, Dieu et l'homme sont des 
êtres qui participent, plus que lui de la perfec- 
tion de la bonté divine; donc les visions divi- 
nes sont transmises aux hommes par ces êtres 
qui sont les ministres de Dieu et les agents in- 
termédiaires des volontés divines sur l’homme. 

C’est le dogme des anges dans tout ce qu'il ya 
de précis. | 
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Cependant la vision peut être de trois sortes : 
sensible, imaginaire et intellectuelle. Les messa- 
gers divins peuvent modifier les sens et l’imagi- 
nation et ils sont les agents ordinaires de ces 
deux sortes de prophétie ; mais, lorsque la vi- 
sion est intellectuelle, l'âme ne perçoit plus la 
vérité à l’aide de signes mais sous des espèces 
intellectuelles. Or, l’ange n’a pas la puissance de 
produire ce changement dans les fonctions de 
l'intelligence et de placer ainsi l’homme dans un 
état différent de sa nature. Ici, disent les théolo- 
giens, l'intervention immédiate de Dieu est néces- 
saire, et c'est pourquoi ilest toujours l'auteur 
direet de toute vision intellectuelle. 

Avec une semblable théorie, qui réduit le rôle 

' du sujet à celui de simple instrument, on com- 
prend que les scholastiques aient déclaré que la 
prophétie n’exigeait aucune disposition naturelle 
de la part du voyant, puisque l'inspiré reçoit sa 
vision d’une force supérieure capable de modi 
fier sa nature et de diriger ses énergies. Pour 
traduire en langage humain les expressions du 
langage céleste, le prophète sera cependant livré 
à ses capacités naturelles, suant sang et eau quel- 
quefois, pour trouver l'expression juste en accom- 
modant encore à l’image prophétique, l’image 
grossière des choses qui lont le plus impres- 
sionné. 

Amos dit en parlant de la justice de Jehovah: 
« Le Seigneur rugira de Lion; » et St Jérome re- 
marque à ce propos: « Les matelots comparent 
leurs ennemis aux vents et leurs malheurs à un 
naufrage; » cest ainsi qu'Amos, qui avait gardé 
les troupeaux, compare la voix de Dieu au rugis- 
sement d'un lion. 

Et, à ce compte, il n'est point nécessaire que 
le prophète soit un juste ami de la divinité; 
car le don a pour but l'utilité du prochain et non 
l'avantage de celui qui le poesède. Le prophète 
pouvait donc être un simple mortel, de mœurs 
grossières, ou enclin à des passions dont s’éloi- 
gnèrent généralement les ascètes. 

Précisons encore quelques points touchant le 
mode de la connaissance prophétique. 

Saint Augustin a écrit cette belle pensée: 
« C'est dans l'eternelle vérité qui a fait toutes les 
choses du temps, que nous voyons, de la vue de 
l'âme, la forme d’après laquelle nous sommes, 
et d'après laquelle nous espérons. » Ce qui veut 
dire que la similitude de la vérité première brille 
dans l'esprit humain, et que c’est par cette simi- 
litude qu'il se connaît lui-même. Mais alors, les 
prophètes, étant de tous les hommes, ceux dont 
la connaissance est la plus élevée, devaient at- 
teindre dans leur connaissance l'essence même 
de Dieu. Et en effet ne semble-t-il pas qu'ils 
voient les futurs contingents tels qu'ils sont dans 
l'immuable vérité? 

Eh bien, non. Les théologiens du moyen-âge 
n'ont pas accordé ce privilège à ceux qui lisent 


dans le livre de la puissance divine. La connais- 
sance de l'essence divine fut regardée par eux 
comme l’objet de la béatitude que les Justes 
sont seuls appelés à posséder dans la « patrie ». 
L'essence divine c'est la raison des choses ; les 
prophètes n’en n’ont que faire: une similitude 
de cette raison des choses doit leur suffire, et 
l'illumination de leur âme est une sorte de raison 
où se reflète une similitude de la vérité qui est 
dans la prescience divine. Voila tout. 

Quand l'esprit du prophète n’est pas éclairé 
par la lumière divine, nous savons que sa con- 
naissance se fait au moyen d'impression d'es- 
pèces ; mais ces similitudes, qu'elles soient cor- 
porelles ou imaginaires, doivent toujours être 
accompagnées d’un jugement, autrement la con- 


“naissance prophétique n'existerait pas. Pharaon 


vit en rouge sept vaches grasses et sept vaches 
maigres ; Balthasar vit une main tracer sur 
la muraille des signes mystérieux; mais si 
l'un ni l’autre ne furent des prophètes, car ils 
ne pouvaient comprendre le sens de ce qu’ils 
voyaient. 


Voici, résumé maintenant, la théorie de la 
prophétie d’aprés la théologie du moyen-äge. 
Nous n'avons paseu en vue un travail critique.Nous 
n’avons point voulu, non plus, établir une com- 
paraison entre cette théorie et celles qui cou- 
rent en ce moment; ce n'est là qu'un exposé 
que nous présentons à nos studieux lecteurs, 
dans l'espoir que la lecture de ce travailleur sera 
de quelqu'utilité et épargnera, à ceux qui sont 
soucieux de ces questions, un travail toujours 
pénible et quelquefois infructueux. 
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REVUE DE THÉRAPEUTIQUE 


DR cs er () ue mme 


M. Demé communiqua dernièrement à la Société 
magnétique de France le certificat légalisé de 
deux guérisons inespérées qu’il obtint à l’aide 
du massage. Nous analysons ces deux documents : 


Asthme. — M. Ch. Fesnon, épicier à Montreuil- 
sous-Bois, Seine, souffrait depuis d’un an d’un 
asthme compliqué de maux de tête que rien 
n’avait pu modifier. Il vint trouver M. Demé qui 
le guérit complètement en quelques semaines. 


Luxation de l'épaule. — M. Baduel, receveur de 
l'octroi, au Perreux, Seine, s'était luxé épaule en 
tombant de bicyclette. Il se rendit à l’hopital 
Saint-Antoine où il fut « soigné par un chirurgien 
en chef très bon et très doux qui, après une demi 
heure de souffrance, lui remit son épaule en 
place (ou soi-disant). » Au bout de six semaines, 
ne pouvant eucore faire aucun mouvement, il vint 


trouver M. Demé qui le guérit complètement en 
quelques jours. 


. M..Lecomte, aujourd’hui diplômé et lauréat de 
l'Ecole pratique de Magnétisme et de Massage a 
guéri le cas suivant en deux séances de massage 
magnétique, à la Clinique de l’École. 


Dyspepsie. — Mlle Elise Leroy, domestique, 
rue Victor-Massé, souffrait depuis 3 ans d’une 
dyspepsie rebelle à tout traitement. La digestion 
était presque impossible; il y avait faiblesse 
générale et grande difficulté pour marcher. Elle 
vint a la Clinique, espérant y trouver du soulage- 
ment. Ce soulagement, elle l’obtint à la première 
séance et fut complètement guérie à la seconde. 
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REVUE DE LA PRESSE 


Suite des appréciations de la Presse, au sujet du 
Traité expérimental de Magnétisme, par M. H. 
DuRVILLE. | 


Du Journal des Economistes, de juillet, sous la si- 
gnature de Léon RoQUET : 


Le magnétisme n’a pas encore obtenu dans le monde 
de la science ses lettres de grande naturalisation. Dans 
la première moitié du siècle, il était fort suspect Il 
avait de mauvaises fréquentations, on le jugeait avec 
l'adage : qui se ressemble s’assemble, et on le confondait 
assez volontiers avec le charlatanisme qui le parodiait 
ou l'exploitait. 

On ne peut nier que cette fin de siècle ne lègue au 
siècle qui va frapper à la porte, des curiosités très vives 
et des espérances de clarté à l’égurd de problèmes qui 
furent quelque temps négligés et même méprisés par 
les doctes. 

À un moment le public pouvait croire que les prati- 
ques des magnétiseurs étaient définitivement réléguées 
dans les baraques de la foire de Neuilly ou les arrière- 
boutiques de quelques barbiers,on les vit réapparaitre, 
presque clandestinement d'abord, puis avec quelque 
fracas dans des maisons graves et en des milieux sévè- 
res et sages, où des savants réputés s’en montraient les 
observateurs très attentifs et très intéressés. 

Alors, certes, purent se réjonir les adeptes ou les ini- 
tiés qui dévotement avaient, dans une sorte de mystère, 
entretenu le feu sacré de ces pratiques. Ils purent se 
réjouir de concert avec d’autres adeptes et d’autres ini- 
tiés qui, avec la préoccupation d’autres hypothèses où 
d'autres dogmes, avait l’esprit et le cœur tendus du côté 
des mêmes mystères. Beaucoup d'indifférents tressailli- 
rent, non qu'ils eussent hâte de devenir adeptes ou ini- 
tiés, mais ils furent saisis par l'émotion en voyantl’im- 
mense champ qui semblait ouvert aux investigations de 
la pensée humaine. Il leur sembla voir fuir devant eux 
les spectres qui ont désespéré bien des âmes très hautes: 
Pinaccessible, l’inconnaissable. 

Plusieurs années se sont écoulées, les travaux se sont 
multipliés. Oserai-je-dire qne nous sommes intéressés 
plutôt que persuadés. Pour projeter une grande lumière 
sur tant de faits obscurs, il faudrait une grande révé- 
lation, üñe de ces clartés supérieures comme il en jaillit 
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des découvertes d'un véritable génie, d’un Newton,d'un 
Lavoisier, d'un Pasteur. 

Mais si l'éclair jaillit, on pourra avec vèrité prophé- 
tiser : « Novus rerum nascitur ordo ». 


Si c'est au xx° siècle qu'est réservé l'honneur des dé- 
monstrations décisives, ii méritera un grand nom. M. 
Gladstone a appelé le xrx siècle le siècle des machines. 
A vrai dire, la machine est fille de la science, elle est 
sortie des cartons des mathématiciens, des cornues ou 
des balances des physiciens et des chimistes. En telle 
sorte que ce sont les formules des algébristes, les com- 
binaisons des laboratoires qui sont les vrais agents de 
transformation. La machine n'est qu’un intermédiaire 
par où passe l'esprit qui va de la pure formule aux 
sources profondes de l’a:tivité humaine. 

C'est pour cela que, voyant à l'horizon surgir de nou- 
velles sciences qui, peut-être un jour, influeront sur 
nos dispositions morales, dont les conclusions agiteront 
vraisemblablement nos consciences, nous aimerions à 
en prévoir, même confusément, les effets. 

Evidemment, on peut annoncer des répercussions pro- 
chaines ou lointaines sur les conflits de la production, 
sur la répartition dee richesses, sur tout ce qui apporte 
aux hommes des joies et des douleurs. Le xx° siècle 
trouvera-t-il dans ces nouvelles directions de la pensée 
les remèdes aux crises que le machinisme du xix° a fait 
naitre ? 

Il 'est pas trop tôt d'en venir aux deux volumes de 
M. Durville, ils n’ont pas d’ailleurs la préientton d'ame- 
ner la rénovation des sociétés. 

Ils n’en sont pas moins symptomatiques. D'abord ce 


“sont les résumés de cours professés a l’Ecole pratique 


de magnétisme et de massage. Du cabinet des magnéti- 
seurs, le magnétisme est descendu dans les chaires des 
écoles techniques. Dans ces écoles, comme l'indique le 
titre, la pratique accompagne la théorie. Une annexe 
nous le dit encore mieux; à la dernière page du livre 
premier figure en effet le fac-simile d'un certificat d'ap- 
titude au diplôme de magnétiseur-masseur praticien. 

Les magnétiseurs ont également leur église, j'entends 
dire leur librairie. 

Les deux livres de M. Durville sont édités à la Librai- 
rie du magnétisme, laquelle, dit un annexe, édite les 
ouvrages traitant de cette question, et réunit également 
les meilleurs ouvragessur l’hypnotisme, le spiritisme, 
l'occultisme. Bien que ce soit encore une digression, 
nous relevons à titre do curiosité quelques titres de 
livres. 

Le catalogue comprend des ouvrages sur la thérapeu- 
tique du magnétisme et de l’hypnotisme.—Le somnam- 
bulisme, la double conscience, les hallucination, la fas- 
cination, les grands hommes caractérisés par leurs noms, 
les travaux de Charcot, Braid, etc., le merveilleux, les 
mystères du sommeil, l’automatisme psychologique, le 
sommeil provoqué et ses états analogues, le fluide, les 
livres des spirites, le ciel et l’enfer, le livre des esprits, 
la genèse, l'évangile selon les spirites, les esprits pro- 
fesseurs, le fakirisme, les hallucinations télépathiques, 
le boudhisme, les mystères de la main, l’histoire de la 
magie, la psychothérapie, l’extériorisation de la forco 
nerveuse, de la sensibitité, de la motilité, la grapholo- 
gie simplifiée, la clef de la théosophie, les noces de 
Satan, le satanisme et la magie, la chiromancie médi- 
cinale, l’hylozoisme, l'alchimie, l’ésotérisme, le secret 
des pyramides, la science des astres et de l’âme, le ta- 
rot, l’'envoutement, la science occulte, les arts divinatoi- 
res, la science des mages, la phrénologie, l'astrologie, 
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la éartomancie, les sept principes də l’homme, ete., ete. 

Voilà bien des affaires, et le magnétisme a un voisi- 
nage qui n'est pas banal. Ces voisins ne s’entendent pas 
d’ailleurs entre cux. 

Dans le livre de M. Durville, il n’y a nulle trace d'oc-_ 
cultisme. 

M. Durville est un magnėliseur pur, il a voulu faire 
une œuvre de vulgarisation, un petit traité de physique 
que la pratique doit compléter. En lisant son livre, on 
ne deviendra pas magntliseur: Il ne nous fait pas con- 
naitre les détails de la pratique: on se trouve en face 
d'un Jivre doctrinal. On y trouve des faits, des expé- 
riences exposés clairement, on y frouve aussi des expli- 
cations dont quelques-unes paraissent sujettes à caution. 
M. Durville voit le magnétisme un peu dans tout. Ce- 
pendant ilaun système; il regarde comme démontré 
que le corps humain est en quelque sorte un double ai- 
mant, qu'il est doué d'une polarité particulière, comme 
bien des choses, comme la terre, par exemple. 

Ila joint à son texte quelques photographies faites 
d'après des dessins et aussi d’après nature, qui nous 
montrent Je fluide sortant de mains humaines. Il a at- 
firmé que des sensitifs l'ont vu. Il nous en dit les cou- 
leurs, bleu pour le positif et jaune orangé pour le néga- 
tif Ildit bien également que, par un procédé particulier, 
un savant russe a réellement photogrophié ces fluides. 
Depuis qu’on a entendu parler de la photographie des 
rayons X, nous n'avons pas le droit de trop douter, mais 
nous pouvons attendre la confirmation. Ce que peuvent 
dire de leurs impressions lessensitifs nous laisse défiant. 
Mais lui, M. Durville, ne doute pas. Pour nous, il y a 
trop de choses que nous ne pouvons vérifier par nous- 
mêmes ; nous hésitons à croire des sujets qui sontsou- 
vent malades, ou au moins des maladifs. | 

Notons dans ce petit livre une recette à l’usage des 
ménages. Le corps de l'homme ayant ses pôles magné- 
tiques, il s'ensuit que pour être à l’aise, surtout pendant 
le sommeil, il convient d'être hien orienté dans son lit, 
par rapport aux pôles magnétiques de la terre. Pourles 
droitiers, il faut que la tête soit au nord, les pieds au 
midi : pour les gauchers, il en va différemmeut, je crois. 
Nous osons nous demander, à ce propos, si la zizanie 
qui trouble certains ménages ne proviendrait pas d'une 
mauvaise orientation du lit. 

Après une nuit passée dans des conditions magnôli- 
ques défavorables, on se lève grincheux et la discorde 
éclate. Si cette vérité se confirme, les maires feront sa- 
gement de la faire connaître aux jeunes époux, comme 
annexe à la lecture du code. Les juges de conciliation, 
avant de séparer les gens, dev.on s'informer de la dis- 
position du mobilier, et en cas de mauvaise disposition, 
devront exiger avant tout un essai loyal entre les époux 
avec bonne orientation dulit. Si les époux sont droitiers, 
ils devront suivre l'indication donnée plus haut. Si l'un 
est droitier et l’autre gaucher, il n'y aura pas d'autre 
solution que celle-ci : l’un couchera à la tête, l'autre au 
pied, tous deux en sens contraire. 

Nous ne voulons pas, à la suite de M. Durville, faire 
un exposé de physique magnétique. Puisse-t-on pour- 
suivre cesétudes toujonrs avecune méthode scientifique. 

Souhaitons que les magn‘“tiseurs guérissent nas maux 
en nons massant agréablement ou, comme dès 1666, le 
chevalier Dighy le préconisait pour la guérison des 
plaies, par la poudre de sympathie. 


De la Curiosité (Nice) dn 23 juillet : 


Cet ouvrage écritavec heaucoup de méthode explique 
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fort hien la théorie dynamique du magnétisme ; aussi 

ce n’est pas sans raison que l’auteur lui donne le sous- 

titre de Physique magnétique. 

. e : e ° . . . ° . e . . * . . 0 . e LU e 
Cet ouvrage est des plus iniéressants ; aussi le signa- 

lons-nous avec plaisir à nos lecteurs. | 


Dans la Vie contemporaine du 1% juillet, sous ce 
titre: La Quinzaine littéraire, M’ BOISÉGUIN étudieun 
ouvrage de M. A. Fouilhé sur le Mouvement idéaliste, 
et un autre de M. P. X. Pouplard intitulé : Un mot sur 
les Visions, Révélations et Prophéties ; et s’adressant 
aux lecteurs de ces ouvrages, il termine ainsi son étude: 


Leur instruction sur cette matière sera utilement et 
pratiquement complétée par la lecture des deux petits 
volnmes du Traité expérimental de Magnétisme, où la 
théorie et les secrets d'une science qui n’a rien d’occulte, 
sinon de mystérieux, sont analysés et démontrés par le 
professeur H. Durvllle. 


Du Voile d'Isis, du 18 mai, sous la signature de M. 
JOLLIVET-CASTELOT : 


Le tome II de la Physique Magnétique, siimpatiem- 
ment attendu par le monde scientifique et par tous les 
fervents du Magnétisme, vient de paraitre, il y a quel- 
ques jours, continuant l'exposition des remarquables 
travaux de M. le professeur H. Durville. Dans le volume 
précédent, on s’en souvient, avaient été étudiés: les 
Principes généraux du Magnétisme, la Polarité daas la 
Nature, le Magnétisme humain, le Magnétisme de lai- 
mant, de la Terre et de l'Electricité. L'auteur avait net- 
tement établi et prouvé l'existence du Magnélisme phy- 
siologique si discuté auparavant; de ce chef, il a fait 
faire un pas considérable à la Thérapeutique et à la Scien- 
ce; je n'hésite point à déclarer d'une portée incalcula- 
ble les théories qu'il a émises à ce sujet. 

H Durville poursuit et complète ses profondes et 
sagaces investigations dans le deuxième volume qu’il 
vient d'offrir an public, basant toujours sur de très 
rigoureuses expériences leslois, les conditions énoncées. 
D abord il étudie le Magnetisme de la Chaleur saus 
ses divers aspects et dans ses diverses manifestations, 
les propriétés psychiques qu'il présente, et voici les lois 
trouvées 

1re Lor ; Tout foyer de chaleur dégage une action 
positive qui se communique au milieu ambiant dans 
toutes les directions. 

de Lor: L'intensité de cette action décroît au fur et 
à mesure que l'on s'éloigne de la source de chaleur, 
raison, sans directe du cube des distances. 

3e Lor; Dans une tige chauffée à une de ses extré- 
mutés. le magnétisme est positif; i devient négatif 
pendant le refroidissement, 

&e Lor; Appliquées sur le corps humain, les actions 
magnétiques isonomes de la chaleur excitent, les ac- 
tions hétéronomes calment. 

Ce sont de précieuses notions apportées au chapitre 

si délicat du Magnétisme, et elles éclaircissent enfin le 
domaine jusque-là obscur de cette science. . 
Puis l'auteur envisage Je Magnétisme de la Lumière, 
du Soleil et de la Lune, ses effets sur les sensitifs ; le 
Magnétisme des Couleurs : il constate que la lumière 
diversement colorée soulage ou excite les maladies ; on 
peut donc établir un traitement d'après les feintes de 
lumière, comme l'affirmaient plusieurs $avants ; c'est la 
médecine, ici, du maguétisme de la lumière. 

Au chapitre suivant: Magnétisme du Mouvement, 
des vibrations ; étude de la méthode vibratoire appliquée 
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également aux maladies. Ensuite : Magnétisme du Son; 
le professeur Durville consacre de vigonreuses et lon- 
gues pages à lacho de la musique considérée au point 
de vue physiologique et thérapeutique. La musique dé- 
termine des effets très considérables sur les nerfs, les 
sensations motrices, les idées, suivant le rythme qu'elle 
possède. Ce chapitre est extrêmement curieux... 

On constate donc que le Magnétisme se trouve tow 
jours, en tout et partout ; c’est bien une énergie univer- 
selle, constitutive, comme l'avait déjà établi l'auteur en 
son précédent volume. Le Magnétisme physiologique 
rayonne de tous les corps ; on le rencontre dans toute 
la nature ; la terre en est saturée, et, par conséquent, 
la moindre parcelle de matière, c’est-à-dire d'étre, en est 
constituée. 

C'est pourquoi nous arrivons successivement (ch. x1) 
au Mhagnétisme des actions chimiques, des acides, 
des bases, des oxydes, polarisés également, magistrale- 
ment approfondi par H. Durville ; au Magnétisme des 
odeurs : musc, iris, canelle, lavande, cajeput, valériane; 
au Magnétisme des animaux (ch. x1v), à la zoothérapie 


ce. Cm qe “ne 


ou traitement de l’homme malade par le magnétisme 
des animaux (polarité des animaux vivants, des auimaux 


morts); au Magnétisme dee Végétaux, polarité des 
. végétaux et action médicamenteuse par voisinage. Ce 
chapitre est appelé à un très grand retentissement, car 
le professeur Durville confirme en somme l’action des 
médicaments à distance, un sujet sensitif, en prenant 
à la main un flacon renfermant des végétaux médica- 
menteux, rossent tous les effets produits habituellement 


par l'absorption de ces remèdes ; en outre donc de l'ac- ` 


tion purement magnétique des végétaux, il existe une 
action médicamenteuse par simple contact. 

Existe également le Magnétisme des minéraux (ch. 
xŸ1), les cristaux, les métaux, les métalloïdes sont pas- 
sés en revue, par rapport à leur polarité : la métallothé- 
rapie, les propriétés thérapeutiques des pierres sont 
admirablement discutés. L'auteur remarque que les 
anciens attribuaient des propriétés thérapeutiques aux 
pierres précieuses, et il ajoute; « Qu’y a-t-il de vr i 
dans cette croyance des lemps passés ? Je n’en sais rien. 
Mais il ne me parait pas impossible que les corps, sur- 
tout quand ils sont arrivés à l’état de cristallisation qui 
en tait des corps quasi-animés, possèdent, en dehors de 
leurs propriétés purement magnétiques, des proprittés 
médicinales spéciales. » Ce chapitre se termine par la 
classification des principaux corps chimiques en corps 
positifs et en corps régatifs. 

Les courants magnétiques du corps humain (circuit 
fermé et circuit ouvert) forment la matière du chapitre 
xvii; enfin le dernier est consaëré à l'importante étude 
de la Lumière magnétique ; les effluves du corps hu- 
main, de l'aimant, du magnétisme terrestre, de l'électri- 
cité, de la chaleur, de la lumière, du mouvement. du 
son, des actions chimiques, des odeurs, des animaux, 
des végétaux, des minéraux et des courants sont envi- 
sagés tour à tour; cette nomenclature suffit à montrer 
la conscience absolue de cstte longue et toute complète 
étude, 

Qu'il me soit permis d'offrir mes félicitations les plus 
chaleureuses à M. le professeur Hector Durville pour 
l’œuvre superbe qu'il vient d'accomplir. On ne saurait 
oublier que, grâce à lui, à ses incessants efforts auxquels 
se sont joints ceux du D" Papus, le Magnétisme, offi- 
ciellement reconnu, est une science rigoureuse aujour- 
d'hui, et que la Médecine s'affirme de plus en plus vers 
1a Dynamothérapie. 
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Lo distingné et dévoné directanr ne l'Institut magne- 
tique de Franre et du Journal de Magnétisme a bien 
mérité de la Science ct de l'humanité, carila mis entr: 
toutes les mains una m'thoile simplo et rationnelle de 
guérison. 


Des Tablettes Marseillaise, R jnillet, sous lr signa- 
ture M. D'ARCOURT. 

Dans cet important ouvrage qni comprend? volnmes. 
l'auteur =- nn érudit — ne parle que da physique, Mais 
d'une physique spéciale, — presque personnelle — in- 
connue en un mot, et par laquelle il sait démontrer qne 
le Magnétisme — qu'il ne faut pas confondre avec 
l'hypnotisme — s'explique clairement par la theorie 
dynamique. et qu'en réalité, il n'est qu'un mode vibra- 
toire de l'éther, c'est-à-dire nne manifestation del'énergie. 

L'anteur affirme par des démonstrations expérimen- 
tales aussi simples qu'ingénienses — faciles à véri- 
fier — que le corps humain émet des radiations 
qui se propagent par ondulations comme la chaleur, 
l'électricité, la lumière et qu’elles déterminent des modi- 
fications dans l’état physique et moral d’une personne 
quelconque, placée dans la sphère de leur action. 

M. H. Durville procédant par une méthode expéri- 
mentale très claire, étudie comparativement tous les 
corps et agents de la nature: depuis l'organisme hu- 
main, les animaux et les végétaux, jusqu'anx minéraux 
— même les odeurs Il démontre que le Magnétisme, 
qui se trouve partout dans la Nature, n’a rien de mys- 
rieux, comme on l’a pensé jusqu’à présent et qu'il est 
soumis à des lois que l’on peut réduire à des formules 
précises. Sa théorie, fort simple, exposée en un style 
clair, orné, poétique souvent. qni amuse autant qu'il 
instruit, ouvre des horizons nouveaux À l'étude de la 
physiologie humaine. 

Nous n'aurions garde d'oublier de signalar plus par- 
ticulièrement aux savants les deux derniers chapitres, 
traitants des courants et de la lumière magnétique. 

En résumé, l'ouvrage de M. Durville, illustré de 56 
figures dans le texte (et du portrait de l'auteur) est fort 
intéressant, et, malgré son caractère scientifiqur, it est 
à la portée de toutes les intelligenees. Il classe désor- 
mais le magn“lisme animal, tant controversé depuis 
plusieurs siècles, an rang des sciences naturelles. 

Nous recommandons tout spécialement à nos lecteurs 
le Traité expérimental de Magnétisme dont chaque 
volume est vendu 3 fr. 

De la Résurrection (St-Raphael), juillet-août. 


Ouvrage plein de faits, très clair, nécessaire à con- 
naître pour étudier ces sciences complexes et subtiles 
que la science officielle commence à ne plus dédaigner. 
Magnétisme de la chaleur, de la lumière,du mouvement, 
du son, des actions chimiques, des animaux, des végé- 
taux, courants magnétiques du corps humain, lumiéra 
magnétique, tels sont les sujets du livre très complet 
et détaillé où la mystérieuse polarité est retrouvée dans 
toute la série physique, chimique et vitale. 

De la Correspondance parisienne de juin. 


Signalons à tous ceux que Île magnétisme intéresse 
l'apparition du second volume du Traité expérimen- 
tal de Magnétisme par H. Durville. Cet ouvrage. écrit 
dans une forme méthodique, ne parle presque que de 
physique, mais cest une physique inconnue démon- 
trant que le magnétismr, qui est tout différent de l'hyp- 
notisme, s'explique parfaitement par la théorie dyna- 
mique et qu'il west qu'un mode vibratoire de l'éther» 
c’est-à-dire une mani festation de l'énergie. 
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Du Mercure de France, aoùt: 


Dans sa Physique magnétique, M. Durville étudiele 
magnétisme dans le corps humain, les animaux, les 
végétaux et les minéraux. 11 le constate dans les phé- 
nomènes acoustiques, caloriques, lumineux et électri- 
ques, dans les actions chimiques et les odeurs. Il mon- 
tre, en un mot, que tout mouvement est accompagné 
d'un dégagement de fluide magnétique. Or, comme 
l'Univers est vivant en toutes ses parties, c'est-à-dire en 
mouvement, il s'ensuit que le magnétisme se trouve 
partout dans la nature. 

Le magnétisme se manifeste sous deux modes diffé- 
rents. Comme le Mouvement universel, dont il n’est en 
somme qu'une modification particulière, le magnétisme 
est positif et négatif. Il est positif lorsque le mouve- 
ment est expansif et négatif dans le cas contraire. 

L'expérience montre que les effluves positifs sont co- 
lorés en bleu, ceux négatifs en jaune. Ces effluves — 
selon leur nature et le point du corps où ils agissent — 
déterminent des modifications variables dans l’état phy- 
sique et moral des personnes. La connaissance de ces 
effets peut donc être d'un grand secours en thérapeutique. 

M. Durville traite aussi de la direction des courants 
magnétiques — dans le corps humain spécialement — 
et formule les lois qui les régissent. 

L'ouvrage, illustré de nombreuses gravures, est clai- 
rement écrit. [l] fera date en physique. 


Le Républicain du Puy, du 21 juin, publie une note 
sur une famille du Creusot dans laquelle on observe 
des déplacements d'objets qui sont attribués à l’action 
électrique que l’un desmembres, une jeune fille, exerce- 
rait autour d'elle. Le rédacteur tait suivre son article 
de l’appréciation suivante : 

Ces faits n’ont pas le caractère extraordinaire que 
veut bien leur prêter l'imagination et l'ignorance de 
certains témoins. M. H Durville, professeur à l'Ecole 
pratique de Magnétisme et de Massage en donne l'ex- 
plication scientifique dans un ouvrage documenté inti- 
tulé : Traité expérimental de Magnétisme. 


Du Catalogue Chamuel juillet-septembre : 


Ce livre attendu depuis longtemps, recommandé aux 
physiciens, est un des plus originaux écrits de nos jours 
sur le Magnétisme. 


Un très grand nombre de journaux de Paris, de la 
province et de l'étranger, sans en excepter les journaux 
médicaux et même religieux, ont consacré à cet ouvrage 
des articles non moins élogieux. Néanmoins, un jour- 
nal de médecine, l'Anjou médical, qui parait à Angers, 
n’a pas osé en rendre compte à ses lecteurs. A la vue 
de ces deux volumes, qui n'ont pourtant rien d’effra- 
yant, son directeur fut saisi d’une doctorale épouvante, 
et comme il est aussi honnête homme que médecin 
scrupuleux, il s'empressa de les renvoyer à l’auteur. 

En adressant à tous nos plus sincères remerciements, 
nous citerons seulement ceux de Paris qui nous sont 
tombés sous la main. 


En juin.— Le Bulletin des halles, le Génie, le Moni- 
teur universel du 11; le Journal des halles et mar- 
chés, le XIX’ Siècle, la France nouvelle, la Gazette 
européenne du 12; la Revue du Cercle militaire, la 
Presse, la Patrie, l'Orient, l'Union nationale, l'Eco- 
nomiste européen du 13, la Chronique industrielle, 
le Bulletin agricole, Echo de la Cordonnerie, l'Es- 
crime du 14; la Liberté, le Forgeron, le Journal du 


Gaz et de l'Electricité du 15; l'Union universitaire 
du 16; La Géographie, le Journal de la Boucherie 
du 18 ; l’Illustration, le II°,le XII’ et le XIX’ arron- 
dissement, le Journal du Louvre, la Revue Encyclo- 
pédique, le Moniteur de la Quincaillerie, Paris-Mu- 
nicipal, l’Aviculteur du 20; Demain, la Revue et 
Gazette des théâtres, la Scène, le JII’ Arrondisse- 
ment, le Triboulet, Escrime du 21; le Temps du 2; 
le Ve et le VII. Arrondissement du 33 ; le Marché 
français du 24; la Sureté, le X° et le XX’ Arrondis- 
sement, le Mémorial de la Librairie, la Papeterie, 
l'Eclaireur de la Voie, du 25; le Petit Parisien 
du 28; le Lotus bleu, la Politique coloniale du 27 ; 
Batignolles-Journal, la Saison mondaine du 28; 
la France Moderne illustrée du 30. Le Bulletin 
de l'Association des chevaliers pontificaux, lIn- 
dustrie française, la France prévoyante, le Colonial, 
l’Initiation, (sans date), etc., etc. 


En juillet. — La Nouvelle France chorale, l'Indus- 
trie métallurgique, la France uérienne, les Causeries 
familières, l'Enlumineur, le Favori de la mode, le 
Génie de la mode, la Vie contemporaine, la Revue du 
Nord, la Maison de campugne du 1%, la Revue diplo- 
matique, l'Industrie progressive, l'Estumpe, la Li- 
berté des colonies du 5; Echo national du 6; l'Ama-' 
teur photographe du 8; le Soir du 9; la Libre parole, 
le Petit Moniteur de la pharmacie du 10 ; le Brésil, 
l'Echo des mines du 12, le Petit médecin, la Typo- 
logie Tucker, les Lois nouvelles, la Coiffure du 15 ; 
le Républicain, le Plébiscite du 19; la Banlieue du 
Paris du 25 ; le Monde artiste du 26; les Débats finan- 
ciers du 30. (Sans date) l'Humanité intégrale, la Re- 
vue spirite, les Annales des sciences physiques, la 
Question sociale, l'Industrie française, le Journal 
de la Société contre l'abus du tabac, la Revue des 
Industries du livre ; la Plume libre, otc., etc. 


En Août. — Simple Revue, le Progrès, le Journal 
officiel de la colonisation françdise, les Inventions 
nouvelles, l'Hyperchimie du 1er ; l'Art de la Mode du 
15 ; le Monde artiste du 16; la Vie pratique du 25 ; 
la Lumière du 27; l'Encyclopédie contemporaine du 
30 , Mélusine (sans date), etc., etc. 


En septembre. — La Revue de la France moderne, 
(sans date), etc. 


Signalons néanmoins les journaux suivants de la 
province et de l'étranger : 


Journaux magnético-spirites.— Le Moniteur spirite 
et magnétique, à Bruxelles; la Vie d’outre-tombe, à 
Charteroi ; le Messager, à Liége ; la Paix universelle 
à Lyon ; Lux, à Rome ; Gasetla magnético scientifica, 
à Bologne ; Metaphysische Rundschau, à Berlin ; la 
Irradiacion, à Madrid ; la Revista de estudios psyco- 
logicos, à Barcelone, Il Vessillo espiritista, à Vercelli ; 
le Devoir, à Guise ; la Strella polar, à Malson ; 
etc. ete. 


Journaux de médecine et de pharmacie. —Le Phare 
de la Loire à Nantes, le Petit Rennais et le Petit Bre- 
ton à Rennes, le Petit Lyonnais à Lyon, le Journal 
de Caen, le Journal de Brest, le Levant Hérald à 
Constantinople, le Journal égyptien au Caire, la 
Franc-Parleur à Montdidier, le Petit Méridional et 
l'Eclair à Montpellier, la Revue scientifique du Li- 
mousin à Limoges, la Revue scientifique du Bourbon- 
nais à Moulins etc, 
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Journaux religieux. — La Revue religieuse de Ca- 
hors, la Revue catholiqne à Grenoble, la Croix du 
Calvados à Caen, la Croix de la Haute-Marne à ],an- 
gres, la Croix de l'Aisne a Limé, la Croix de Marseille, 
la Croix de la Losére à Mende, la Croix du Dimanche 
à Port-Louis (ile Maurice), la Semaine religieuse de 
Langres, de Mende, de Nice, etc, etc. 


r] Hé E 


M. Eugène Rochetin,dansla Plume de juillet, apprécie 

ainsi qu'il suit l'Histoire et Philosophie du Magnétis- 
me de M. Rouxel: 
-~ La Librairie du Magnétisme vient de publier, en deux 
volumes, un ouvrage ayant pour titre: Histoire et phi- 
losophie du Magnétisme, par M. Rouxel. Le premier 
volume est consacié âux anciens, le second s'occupe 
des modernes. 

L'auteur est un disciple de la doctrine magnétique. 
Il a fouillé dans les aicanes de cette science, où sont 
passés maîtres les Chastenet de Puységur, les Deleuze, 
les Du Potet, les Chardel, etc. ; mais il se garde bien 
de tomber dans les exagérations familières à quelques 
adeptes trop zélés. Le magnétisme n’est pas pour lui 
la panacée à tous les maux. [I] ne croit pas plus aux 
jongleries des magnétiseurs patentés qu'aux boniments 
des charlatans de la médecine orthodoxe. Avant tout, 
observez et jugez, vous dit-il. Il importe de dégager le 
vrai du faux, car la crédulité est naturelle à l’homme. 
Mis en présence de l’inconnu, on doit d'abord se livrer 
à l’analyse des phénomènes avant de commencer par 
croire ; et M. Rouxel a raison. 


Sans doute, la crédulité peut être poussée à l'excès ; 
on peut manquer de patience et de discernement dans 
l’examen des faits et des idées, dans l'étude des choses 
et des causes ; on peut adopter, très légèrement, des 
opinions superficielles et mal conçues : cela se voit 
même tous les jours. « Cependant, ce défaut est peu 
grave et présente moins d'inconvénients que l'excès 
opposé qui consiste non-seulement à ne pas croire ce 
qui parait étrange ou nouveau, mais à ne vouloir pas 
même l’examiner: ce qui conduit logiquement à une 
routine éternelle. 8i nous ne devons pas croire avec un 
égal degré de conflance les témoignages d’autrui, nous 
ne devons pas nier non plus a priori; et si l’occasion 
se présente de soumettre des faits probants à nos ob- 
servations personnelles, il convient d’en profiter pour 
compléter et affermir notre croyance. » 

Telle est l’opinion professée par M. Rouxel à l'endroit 
des phénomènes magnétiques. 

Et il part de là pour nous exposer ses vues particu- 
lières. Selon lui, la source première du mal moral dont 
` nous souffrons. est le matérialisme. Le remède consiste 
donc à revenir au vrai spiritualisme. Que faut-il pour 
reconstituer la doctrine spiritualiste ? Ce qu’il faut pour 
toutes les doctrines imaginables : faire reposer le spiri- 
tualisme sur les trois principes de toute science ; en 
premier lieu sur les faits, en second lieu sur la raison, 
et en troisième lieu sur l'autorité, c'est-à-dire sur les 
traditions, l’histoire, les témoignages divers. Le ratio- 
nalisine n'établit le spiritualisme que sur des preuves 
de raisonnement et il néglige les faits. Il est aussi op- 
posé que le matérialisme à la méthode expérimentale, 
Pour que le spiritualisme devienne véritablementscien- 
tifique, il faut qu'il repose de toute façon sur les trois 
bases indiquées. Or, les phénomènes du magnétisme et 
du spiritisme peuvent seuls fournir les faits qui doivent 


| | servir de fondement à la doctrine sptritualiste. Le vrai 


spiritualisme doit être non seulement rationnel, mais 
encore expérimental. Et ce sont les fails magnétiques 
et spiritiques qui arrivent seuls à lui donner cette 
qualité. 

Ces considérations ont donc conduit M. Rouxel à 
étudier avec soin et patience le magnétisme ct le spiri- 
tisme et à publier le fruit de ses observations et de ses 
méditations. S'il n'avait eu à tenir compte, dans le 
magnétisme, que de la singularité des phénomènes, il 
ne s’y serait pas arrêté longtemps ; on voit des choses, 
dit-il, bien plus drôles et plus amusantes chez les phy- 
siciens; mais derrière ces phénomènes, il y a leurs 
causes. 

D'autre part, il a voulu faire œuvre d'érudit. Les 
histoires du magnétisme actuellement existantes ne lui 
ont pas paru à la hauteur du sujet traité. La plus an- 
Cienne, qui est peut-être encore la meilleure, celle de 
Déleuze, date de 1813. Outre qu’elle a le défaut tout 
naturel de ne pas donner connaissance au public des 
travaux postérieurs å cette date, elle a celui de ne pas 
remonter plus loin, dans les temps anciens, qp'à celui 
de Mesmer. Depuis lors, il a été fait et publié beaucoup 
de recherches su: le magnétisme et le somnambulisme 
dans l'antiquité. Tout cela se trouve épars dans diverses 
publications. Il restait à réunir les documents, à les 
classer, à les coordonner. C'est ce que M. Rouxel a 
résolu d'entreprendre. Le double but de son ouvrage 
consiste donc: 1° à reconstituer la philosophie spiritua- 
liste sur des bases expérimentales, c'est-à-dire sur les 
faits, interprétés par la raison, confirmés par l’histoire 
et la tradition ; 2° à résumer l’histoire du magnétisme 
depuis ses origines jusqu'à notre époque. 

Aussi, nous le répétons, son étude est-elle des plus 
suggestives, selon le jargon du jour. Tous les faits se 
rattachant aux prophéttes et aux phénomènes de :nagné- 
tisme observés chez les anciens sont passés en revue, 
dans le premier volume, avec une conscience, une mé- 
thode, un esprit d’induction qui lui font véritablemen! 
honneur : depuis les prédictions de la Sibylle Erythrée, 
d'Amphiarus et d’Appolonius de Thyane, jusqu'à celles 
de Nostradamus, de Galiani et du comte de Cagliostro ; 
sans négliger les songes égyptiens, les miracles de Judée, 
les possédées de Loudun et les convulsionnaires de 
Saint Médard. 

Son second volume, qui relate également les expérien- 
ces faites chez les modernes, les prodiges accomplis 
dans différents milieux, n’est pas mains intéressant que 
le premier. Cela se lit comme un roman, et rien n’est 
plus attachant que cette série d'observations et d’aven- 
tures narrées avec un art charmant et une érudition 
singulière. 

Le magnétisme, en effet, est une science qui bien que 
déjà fort ancienne n’en est qu’à ses débuts, au point 
de vue de l’expérimentatiun pratique. Nous sommes 
persuad's que les lecteurs de cette revue auront plaisir 
à parcourir les deux volumes de M. Rouxel ; ils trouve- 
ront en lui un guide sùr et consciencieux. 


Sous ce titre: Médiums et Magnétiseurs, Ismala 
publie un très intéressant article dans la Revué de la 
France moderne, d'août. L'auteur qui connait fort 
bien tout ce qui se rattache au magnétisme et au spiri- 
tisme, constate que, si la faculté de guérir par le ma- 
gnétisme est inhérente à la nature de chaque inäividu, 
certains le possèdent à un très haut degré, tandis que 
chez d’autres, elle n'existe qu’à l’état rudimentaire. 
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- « Nous avons souvent parlé du don de guérir, dit-il, 
qui était donné à quelques personnes privilégiées, Ce 
don se rencontre chez tous les peuples, sauvages ou 
civilisés: l'hypnotisne ne fait rien à la chose, quoi 
qu’en disent les savants. Les auteurs anciens citent des 
faits de guériseons instantanées. Nous pouvons être 
certains que ces dons merveilleux existaient dès la plus 
haute antiquité. La liste serait trop longue s’il nous 
fallait parler de toutes les personnes douées de la sorte. 

« De nos jours, les magnétiseurs apprennent l'art de 
guérir en magnétisant les malades; les traitements 
durent plusieurs jours ou plusieurs mois selon la gra- 
vité du mal...» 

L'auteur pense que les meilleurs guérisseurs sont as- 
sistés par des esprits supérieurs, et que cest à ces 
derniers que revient la plus grande part d'action cura- 
tive exercée par le magnétiseur qui devient alors un 
« médium ». L'action curalive s'exerce par l'intermédiaire 
d’un fluide que possèdent l'esprit et le magnétiseur ; et 
c'est la force, ou mieux la qualité de ce fluide qui varie 
de l'un à l’autre. 

« (Généralement, il appartient aux magnétiseurs le 
pouvoir d'exercer sur l'humanité, la bienfaisanco de 
leur fluide, en guérissant les malades. 

« Ce fluide n’est pas de la même force chez tous les 
magnétiseurs ; et suivart la gradation, les guérisons 
sont obtenues plus ou moins facilement. Dans certains 
cas, le fluide est tellement puissant qua les guérisons 
s’opèrent comme miraculeusement, par la simple vue 
du guérisseur. Il n’est pas besoin pour lui de faire des 
passes répétées, son fluide étant cent fois plus fort.» 

L'article se termine par une étude fort judicieusesur 
«la mission de Francis Schlatter, le guérisseur de Den- 
ver, au Colorado. » 
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Sous ce titre: Télépathie, Simon Bouhée publie dans 
le Gaulois du 7 septembre, une curieuse observation 
de dédoublement du corps astral dont le peintre Raoul 
Dambreuse fut le héros. 

C'était en 1871, le jeune peintre était amoureux de 
Mille Augvsta X., jeune cantatrice d’avenir. En ce mo- 
ment, la jeune femme tait à Vienne, le peintre déam- 
bulait dans Paris, en regagnant paisiblement son logis. 
S'enfonçant dans une ruelle étroite, il perdit bientôt la 
notion de ce qui l'environnait, et un hussard hongrois 
passa près de lni. Mais, bientôt, tout change d’aspect : 
Ja ruelle étroite se transforme en une promenade splen- 
dite entourée de palais somptueux. Poussé par une 
force mystérieuse, il entra dans un riche bôtel et péné- 
tra dans un salon où les nombreux invités parlaient gai- 
ment une langue étrangère qu'il reconnut pour être de 
l'allemand. Augusta était là et se mit à chanter ; mais 
elle paraissait fatiguée. « Tout à coup. de pâle qu’elle 
était, elle devint verdâtre, son corps fut secoué par une 
convulsion, elle jeta un cri navrant et tomba raide à la 
renverse. 


« Un grand brouhaha... Tout le monde s’élançait vers 
elle... Moi aussi, dit le peintre, je voulais courir vers 
ma bien-aimée, mais je me sentais comme paralysé. 
Puis, sans transition, une profonde obscurité se fit 
autour de moi, et je restai dans un vague étrange. 
n'ayant plus le sentiment de mon identité. Peu à peu, 
je redevenais à moi-même... Enfin, j'ouvris les yeux et 
me retrouvai accoté à un mur, dans une ruelle diserto 
de Grenelle. » 


. Le lendemain, le héros de cette vision apprit par les 
journaux que Mlle Augusta s'était évanouie en chantant 
à Vienne, chez un riche financier. Il s’était donc dédou- 
blé et avait réellement assisté à cette scène. 

Ce n'est pas tout. Dix ans après, Raoul Dambreuse 
revit Augusta et lui parla de son accident à Vienne. 
« Elle tressaillit vivement, ajoute-t-il, et me regarda 
d’un air qui me fit passer un frisson dans les veines. 

« — Qu'avez-vous donc, lui demandai-je ? 

« — Vous me rappelez quelquechose d'étrange, répon- 
dit-elle. Lorsque j'eus cet évanouissement, je crus vous 
voir vous avancer vers moi et me tendre les bras... Je 
le crus même tellement qu'après avoir repris mes sens, 
je demandai de vos nouvelles et fut toute surprise d'ap- 
prendre que vous n'’aviez pas quitté Paris. » 

Le corps astral du peintre avait donc été visible pour 
l'artiste, quand son corps matériel n'avait pas quitté la 
ruelle déserte de Grenelle.» 


L'Hyperchimie, revue mensuelle d'’alchimie et d’her- 
métisme, vient de paraitre sous la direction de M. 
Jolivet-Castelot. 

Ce nouveau journal traite surtout de la transmuta- 
tion des métaux, en sc basant sur l'unité de la matière. 
Grâce à sa rédaction, composèe des occultistes les plus 
distingués, atteindra certainement tout le succès que 
nous lui souhaitons. La rédaction est chez le directenr, 
19, ruo Saint-Jean, à Douai ; l'admitration, 5, rue de 
Savoie. Abonnement 4 fr. par an; le numéro 30 cen- 
times. 


M. G. Delanne, qui fut obligé d'abandonner la direc- 
tion du Spiritisme, qu’il avait si habilement dirigé, 
vient de commencer la publication de la Revue scien- 
tifique et morale du Spiritisme, un superbe recueil 
illustré, admirablement rédigé. Une étude très docu- 
mentée : Les rayons X et la double vue des somnam- 
bules et des médiums, intéresse particulièrement nos 
lecteurs. 

La Revue, qui est mensuelle, parait, 5, rue Manuel. 
Leprix de l’abonnement pour la France est de 7 fr. par 
an ; 10 fr., pour l'étranger. 


Signalons également la Revista espirita, qui vient 
de paraitre à Porto, Portugal. 
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FAITS ET COMMUNICATIONS 


M. Joseph Delbœuf, l’éminent professeur de la Faculté ? 
de Liège, vient de mourir, presque subitement, à Bonn, 
d’une maladie de cœur dont sa robuste constitution n’a 
pu triompher. 

M. Delbœuf étudia passionnément le magnétisme et 
l'hypnotisme qu'il confondait sous ce dernier vocable, 
et ses écrits en faveur de la liberté des représentations 
publiques, comme pour la libre pratique du magnétisme 
et de l'hypnotisme resteront célèbres. 11 attribuait, à la 
suggestion un pouvoir formidable qui n’a jamais été 
justifié. Malgré cela, il eut le rare mérite d’intéresser à 
ses études les Académies et les lecteurs de bon nombre 
de journaux belges et français, sans excepter ses adver- 
saires. 11 fut beaucoup critiqué et beaucoup applaudi. 
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Non seulement il faisait de la théorie dans ses écrits, 
mais sa porte s'ouvrit aux malades qui croyaient à la 
puissance de la suggestion : et il fut assez heureux pour 
en guérir un certain nombre, plus par les procédés 
purement magnétiques que par les moyens ordinaires 
de l’hypnotisme. 

‘ Les ouvrages qu’il a écrits sont nombreux. Voici le 
titre des principaux qui traitent de magnétisme et d'hyp- 
uotisme : Une Visite à la Salpétrière, Bruxelles 1886; 
de l'Origine des effets curatifs de l'hypnotisme, Paris, 
1887; L'Hpnotisme et la liberté des représentations 
publiques, Liége, 1888; le Magnétisme animal, à 
propos d'nne visite à la Salpêtrière, Paris, 1889: Ma- 
gnéliseurs et médecins, Paris, 1890 : L'Hypnotisme 
devant les chambres belges, Paris, 1892 : L'Hypnose 
et Suggestions criminelles. (Extrait du Bull. de l’Ac. 
roy. de Belgique), 1894. 

M. Delbœuf faisait partie de la Société magnétique 
de France depuis sa fondation. 


Le Massage sur la Circulation. Sous la signature du 
docteur G. Oliver, un jowrnal anglais, le British médi- 
cal journal, publie une note dont voici la traduction : 

La circulation du sang est activée dans les tisans 
massés, ce fait a été bien démontré par Lauder 
Brunton et Funnicliffe dans leurs expériences sur les 
animaux ; mes expériences personnelles sur l'homme 
m'ont confirmé ces résultats. L'effet sur le pouls radial 
est facile à étudier dans les différentes variétés de 
massage des muscles de l’avänt-bras. Les manœuvres 
douces et superficielles, les caresses, l’effleurage, le 
massage vibratoire et les tapotements augmentent la 
pression dans l'artère et la force du pouls ; le pétris- 
sage des muscles, au contraire, diminue la pression 
artérielle. 

L'effet immédiat de toutes les variétés de massage 
est d'élever la pression sanguine et d’augmenter le cali- 
bre de l'artère, mais cet état ne dure que pendant les 
manœuvres d'effleurage et de massage vibratoire, et 
bientôt apparaissent un abaissement de la pression et 
une diminution du calibre artsriel dès que les manœu- 
vres profondes sont employées. 

Il semble que les premiers effets du massage soient 
donc de contracter les capillaires et d'augmenter ainsi 
la pression sanguine, et que le massage profond des 
muscles ait pour effet, au contraire, de dilater les capil- 
laires intra-musculaires, d'y retenir par conséquent, une 
plus grande quantité de sang et par suite, de faire 
tomber le pouls radial. Après un massage général dr 
tous les membres, le pouls radial diminua ainsi que le 
calibre de l'artère. L'appel de sang dans les muscles est 
la cause principale de ce phénomène mais peut-être 
n'est pas la seule. 

Quand on pratique un massage vigoureux pendant 
20 ou 30 minutes sur les membres et le dos et que l'on 
observe une variation du calibre de artère rectale et de 
la pression artérielle, cela peut tenir à la position du 
sujet, et on a d’ailleurs montré que le massage de l'ab- 
domen pratiqué ensuite pendant huit à dix minutes rêta- 
blissait l’état normal du pouls radial. 

En couséquence, il semblerait que le massage limité 
aux muscles favorise l'accumulation du sang dans le 
vaste système veineux de l'abdomen. Glovetzky a fait 
de nombreuses expériences à ce sujet ; il a prouvé que 
la moitié supérieure du corps augmentait de poids pen- 
dant la séance, et que les extrémités inférieures et 
supérieures augmentaient en volume et ne reprenaient 
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leur volume normal qu'après la séance ; aussi, il semble 
qu'après un massage général des membres, il faille 
terminer par un massage de l’abdomen afin de rétablir 
l’état antérieur de la circulation. 

Il en résulte que le massage ne doit pas être employé 
aveuglément, mais bien comme un moyen thérapeutique 
à action bien définie et dont on peut mesurer facilement 
les effets par l'étude de la circulation. Par l'emploi du 
massage des membres ou celui de l'abdomen, on peut, 
soit diminuer la tension artérielle, soit l'augmenter, et 
produire en un mot des modifications voulues et prévues 
dans, l'organisme. 


Le massage comme agent de dérivation. — Dans la 
France du 6 juillet, sous ce titre : la Médecine pra- 
tique, le docteur P. Couilland traite des dérivatifs. 
D'abord, qu'est-ce qu'un dérivatif? L'auteur donne lui- 
même la définition suivante : « La dérivation ; une mé- 
thode qui a pour but de détourner mécaniquement le 
sang ou une humeur d’une partie du corps sur une 
autre partie.» Le dérivatif est donc l'agent employé 
pour atteindre ce but. Il énumère ensuite les divers 
moyens employés, que l'on peut classer en deux caté- 
gories : les dérivatifs médicamenteux qui sont destinés 
à l’usage interne (purgations, diurétiques) et les déri- 
vatifs mécaniques qui comprennent d’abord le massages 
puis les ventouses. Au sujet du massage, voici comment 
l'auteur s’exprime : 

« Le massage a tellement d’applications (dans les 
fractures des membres, entorses, luxations et même 
dans les affections internes et dans Ja névralgies) que 
je ne puis en parler ici, pas plus que je ne puis exposer 
son mécanisme, à cause de l'ampleur qu'il me faudrait 
donner au sujet. Je me contente d'indiquer qu’il doit 
remplacer le visicatoire et les pointes de feu dans les 
cas d’hydarthrose récente ou de contusion légère des 
articulations. Mais il doit, dans ces cas, être pratiqué 
avec une grande douceur et selon des régles bien éta” 
blies. Dans les arthrites chroniques, les résultats 
seront ordinairement moins satisfaisants et on devra 
avoir recours alors tantôt aux pointes de feu, tantôt au 
massage, mais jamais aux vésicatoires ». 

Nous ne sommes pas tout à fait d'accord avec l'au- 
teur en ce qui touche le traitement des arthrites chro. 
niques ; pas de vésicatoire, c’est bien entendu, mais 
exclusivement du massage, à la condition qu'il soit fait 
selon les régles de l’art, 


Avec la Rome de Zola, le Satanisme et la Magie de 
notre confrère Julet Bois, vient d'être interdit par la 
congrégation de l’[ndex. Si ce jugement empêche quelques 
fervents catholiques de lire ces ouvrages, il est probable 
que les profanes les liront davantage, car, eux aussi, 
ils voudront juger ces œuvres. ; 


se 


LA SCIENCE OCCULTE 
ET LE 


PHENOMÈNE PSYCHIQUE 


(Suite). 


V 


Un brave garçon que nous connaissons disait 
qu’il voulait apprendre la magie pour dompter le 
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Grand Serpent astral. Or l'une des fonctions de ce 
Grand Serpent est de mouvoir les planètes, le so- 
leil, le zodiaque et la voie lactée! Alexandre était 
bien modeste de ne vouloir conquérir que la lune ; 
pourtant, la Magie, la Divine Magie, eût été im- 
puissante à lui donner satisfaction. Si savant et 
bien outillé que soit un ingénieur, il ne pourra pas 
faire remonter un fleuve vers sa source, il ne pourra 
pas capter les courants de l'océan, ni détourner 
les vents; mais il pourra établir une turbine sur 
le fleuve, lancer un vaisseau sur le courant mari- 
time, exposer un moulin aux efforts du vent, et 
utiliser ainsi une toute petite partie des forces mé- 
caniques de la nature. C’est exactement ce que 
peut faire le magiste ; il peut encore, comme le 
laboureur s’aide de la vigueur d’un cheval ou d’un 
bœuf, obtenir le concours de certains êtres infé- 
rieurs du monde astral; il lui est encore possible 
de se garantir, dans une certaine mesure, des 
dangers auxquels il est exposé, de même que, dans 
le monde physique, on s’abrite contre les intempé- 
ries au moyen d’un parapluie, d’un vêtement épais, 
d'un toit bien couvert et surmonté d’un paraton- 
nerre, d’une chambre bien close et chauffée ; enfin 
il lui est loisible d'essayer, dans la mesure de ses 
moyens, de tirer parti des ressources spéciales du 
monde invisible, comme fait l'industriel en manu- 
facturant les produits bruts'de l’agriculture... .Mais 
c'est tout, et jamais, au grand jamais, aucun mage 
blanc ou noir ne pourra sérieusement prétendre à 
changer la face de la terre ou le cours des évène- 
ments. 

Les quelques lignes précédentes auront fait en- 
trevoir qu’un travail un peu complet sur la magie 
doit commencer par transposer an plan astral tout 
l'édifice des sciences naturelles: cosmographie, 
géographie, histoire naturelle, physique, chimie, 
météorologie et biologie; nous n'avons même pas 
la tentation de l’essayer ; notre ambition se borne 
à présenter avec quelque méthode, s’il se peut, 
les faits les plus remarquables du magnétisme, de 
l'hypnotisme, du somnambulisme et du spiritisme, 
puis ceux de la magie qui se rapportent à ce genre 
d'études, et enfin nous dirons quelques mots de la 
théurgie ; cela nous conduit de nouveau à poser 
cette interrogation: Qu'est-ce que le phénomène 
psychique ? Quels rapports a-t-il avec la science 
occulte ? 

Si l’on veut bien se rappeler que l’occultisme di- 
vise l'univers en trois parties, desquels la médiane 
est le domaine de l’humanité; si l'on se souvient 
de la constitution de l’homme qui, ternaire ou 
septenaire, place toujours l’âme entre le corps et 
l'esprit, on verra de suite que les phénomènes psy- 
chiques. les manifestations de l'âme sont, non pas 
la clef, non pas davantage le fondement, mais 
comme le pivot de la science occulte. D'ailleurs,le 
mot l'indique, l’âme, anima, c'est la vie, la rela- 
tion du principe animateur à la chose animée ; se 
reportant au tableau précédent de la division de 
l’homme dans les systèmes hindous, on pourrra 


reconnaitre que l’âme, telle qu’elle est étudiée par 
la psychologie moderne, comprend : la portion in- 
férieure de Manas (ce qu'on pourrait appeler l'in- 
telligence mécanique), Kama-Rupa et Prana; de 
plus, on doit nécessairement, pour l'explication 
d’un très grand nombre de phénomènes, lui done 
per pour instrument spécial Linga-Sarira, le corps 
astral. Les lignes suivantes vont, très sommaire- 
ment, schématiser les plus frappantesinteractions 
de ces quatre principes. 

Rappelons tout d'abord qu'un phénomène be 
réduit toujours à une simple question d'équilibre, 
c'est le résultat d’un mouvement ou d’un ensemble 
de mouvements qui témoigne de l’action d'une 
certaine somme d'énergie sur une certaine masse 
de matière; et d’autre part, la vie n’est, somme 
toute, qu’une succession de phénomènes plus ou 
moins intenses et complexes, sur les trois plans (1) 
Mais l’observation nous révèle que toute action 
provoque une réaction égale en sens inverse ; tout 
travail régulier doit être suivi d’un repos équiva- 
lent en valeur et destiné à la récupération de la 
quantité de forces dépensée; enfin, dans un sys- 
tème ne contenant qu’une somme limitée d’éner” 
gie, tous les organes ne pourront pas fonctionner 
à la fois, et les uns se reposeront tandis que les 
autres travailleront, devenant ainsi alternative- 
menr actifs et passifs. Mais quels sont ceux qui 
travailleront ensemble ? Evidemment ceux dont 
les eftorts concourront à un même résultat com- 
mun ; et les organes passifs seront ceux dont Pac- 
tivité s’opposerait à l’obtention du résultat désiré ; 
or, si l’on constate parfois l’activité d'ensemble 
de l'orgauisme, au moins ce travail n'est-il pas 
nuisible à ce résultat ; c’est ainsi que, dans le som- 
meil, l'état passif du corps, on peut constater l’ac- 
tivité de certaines facultés mentales(le plus souvent 
kama et manas inférieur) qui donnent lieu au 
phénomène du rêve. 

Mais, en règle générale, on peut dire que, lors- 
qu’un de nos organes (ou groupes d'organes) tra- 
vaille, les autres sommeillent. Cette règle trouve 
son application bien typique dans les phénomènes 
de-l’hypnose ; tous les procédés hypnotiques ont 
pour but et pour résultat de placer en état de non- 
activité les organes physiques des sens pour per- 
mettre à ces mêmes sens de s'exercer en mode 
psychique, c'est-à-dire sur le plan astral (2); et 
l'on peut hardiment affirmer que nul corps phy- 
sique n’agit sur un sujet en état d’hypnose que 
par son astralité (car on n'ignore pas que tout les 
corps physiques de la nature possèdent une atmos- 
phère de leurs propres émanations, laquelle cons- 
titue leur corps astral ou hyperphysique). En étu- 
diant attentivement la chose, on verra que cette 
théorie rend compte de tous les phénomènes hyp- 
notiques ; elle explique même ce qu’il faut croire 
de l'affirmation des médecins qui ne veulent ad- 


(1) Voir notre étude intitulée : On peut Envouter. 


(2) Voir notre Magnétisme, Hypnotisme, Somnam- 
bulisme. 
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mettre les sujets hypnotiques que comme des ma- 
lades dont ils prétendent connaître les lésions ana- 
tomiques ; sans doute, certaines lésions sont carac- 
téristiques de la passivité physique de tel ou te 
organe qui, dès lors ne fonctionnera plus (lorsqu'il 
fonctionne encore) que sur le plan astral; mais on 
peut — malheureusement — provoquer la passivité 
temporaire de quelques organes physiques d’un 
sujet d’ailleurs parfaitement sain, et si l’on en prend 
l'habitude, on finit par lui occasionner la lésicn 

. correspondante ; de même, le fakir qui s’immobi- 
lise un membre en arrive, avec le temps, à l'anky- 
loser et à l’atrophier, une mise en passivilé assez 
profonde d’un nombre suffisant d'organes assez 
importants peut même, très facilement, amener 
la folie (cas fréquent) ou la mort. Quant à l'utilité 
des manœuvres hypnotiques dans le traitement de 
quelques maladies... on nous permettra d'en dou- 
ter et d’en rire — de peur d'être obligé d'en pleu- 
rer — La paralysie occasionnée par l'hypnose est 
un mal beaucoup plus grave quela plaie faite par 
le bistouri par le plus étourdiment audacieux de 
nos jeunes chirurgiens, et, même momentanée, 
même rare, retentit dans tout l'organisme beau- 
coup plus dangereusement et beaucoup plus lon- 
guement. 


(d suivre) M. DECRESPE. 
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REVUE DES LIVRES NOUVEAUX (1) 


L’Extériorisation de la motricité. Recueil d’ex- 
riences et d'observations, par Albert ve Roctas. In-8° de 
111-188 pages, avec figures. Prix: 8 francs. 


Après avoir démontré dans l'Ertériorisalion 
de la Sensibilité qu’il est en nous un corps flui- 
dique (corps astral) pouvant sortir de notre corps 
matériel et emporter avec lui la sensibilité qui 
nous appartient, le colonel de Rochas prouve 
dans l’Extériorisation de la Motricilé que ce que 
nous pourrions appeler notre force motrice peut 
également s'extérioriser, c’est-à-dire sortir hors 
de nous et agir à distance sur la matière. 

L'ouvrage est divisé en deux parties. Dans la 
première, l’auteur publie des notes sur Eusapia 
Paladino, le remarquable médiumitalien qui ser- 
vit au plus grand nombre de ses recherches ; 
puis il donne la relation des expériences qu'elle 
fit à Naples sous le contrôle de Lombroso, à Mi- 
lan, à Varsovie, à Cambridge, etc., avec Richet, 
Ochorowicz;les membres de la Société de recher- 
ches psychiques de Londres; et en dernier lieu, 
ses expériences personnelles dans sa propriété 
de l’Agnélas, avec des savants el des observa- 
teurs au-dessus de tout soupçon. Dans la se- 
conde partie, il fait de l’histoire, avec les expé- 


riences de de Gasparin, de Crookes, de Slade, de 
Donald Mac-Nab, de H. Pelletier, et termine par 
deux chapitres très curieux sur les femmes élec- 
triques et les maisons hantées. Et tous ces phé- 
nomènes sont rattachés à la même cause: «l’Ex- 
tériorisation de la motricité » de certains indivi- 
dus que les spirites désignent sous le nom de 
médiums. 

Ce remarquable ouvrage contient la confirma- 
tion la plus absolue du principe admis par les 
spirites, en vertu duquel, sous l'influence des es- 
prits, les tables se meuvent etles objets se dó- 
ploient. 

Dans cet ouvrage, l’auteur se contente d’expo- 
ser des faits sans chercher à expliquer le méca- 
nisme de leur production. Comme il le dit dans la 
Conclusion suivante, il traitera dela théorie dans 
son prochain ouvrage : 


« 4° Les phénomènes observés chez les divers 
médiums présentent de très grandes ressem- 
blances entre eux et avec ceux qui ont été cons- 
tatés chez les mystiques de tous les temps et de 
tous les pays. Ils ne diffèrent guère que par leur 
degré d'intensité et l'obstacle plus ou moins 
grand que la lumière oppose à leur production. 
On peut en observer la progression continue de- 
puis les plus simples, tels que l'attraction des 


sujets par le magnétiseur, ou les actions des ef- 


fluvesdigitaux sur les corps très légers, jusqu'aux 
miracles les plus étonnants. 

« 2° Quelques-uns de ces phénomènes, tels que 
les globes luminaux, semblent analogues à des 
manifestations encore inexpliquées de l’électri- 
cité atmosphérique (éclairs en boule); d’autres 
paraissent dus à un développement anormal 
d'électricité dans l’organisme, développement 
qui se produit assez souvent d’une façon spon- 
tanée chez les jeunes filles à l’époque de leur 
puberté. 

-« 30 Tous ont pour cause première, des efflu- 
ves qui se dégagent de quelques parties du corps 
de certaines personnes, de préférence à certaines 
heures, sous une forme semblable à celle du 
vent électrique. Ces effluves peuvent être dirigés 
par la volonté du sujet vers l'objet sur lequel ils 
doivent agir ; ils s’'échappent par ondes dont Pin- 
tensité correspond à l’effort qui les produit. Leur 
émission s'accompagne de douleurs plus ou moins 
violentes que le sujet cherche souvent à diminuer 
en diminuant Peffort qu'il juge nécessaire pour 
agir sur unobjet extérieur et par suite en rappro- 
chant son corps de cet objet. La lumière exerce 
sur eux une action dissolvante; mais ils parais- 
sent au contraire devenir plus intanses quand le 
sujet est en contact bien direct avec le sol, sans 
interposition de substances isolantes pour lélec- 
tricité. 

« Voilà donc une force non encore étudiée, 
mais déjà en partie définie par les propriétés 
que je viens d'indiquer. 
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« Quelles sont les actions réciproques s'eXer- 
çant entre cette force et les forces anciennement 
connues ? Quels rapport y a-t-il entr’ elles et lef- 
fluve dont j'ai démontré l'existence par mes 0%” 
périences sur l’extériorisation de la sensibilité ? 
Comment enfin cette force arrive-t-elle à S’aug- 
menter et à se transformer pour donner naissance 
aux manifestations transcendante» qui, objecti- 
ves ou subjectives, n’en constituent pas moins un 
problème du plus haut intérêt ? 

« Telles sont les questions que je me propose 
d'étudier dans un prochain livre intitulé : Fantô- 
mes des vivants, où j'exposerai la théorie du 
corps fluidique, théorie qui, admise par les phi- 
losophes de l’orient, et les Pères de l’Eglise, sem- 
ble aujourd’hui se confirmer par des preuves ob- 
jectives. 

« Je ne dissimule point que je m’éloign® de plus 
en plus du domaine dans lequel un esprit positif 
devrait se renfermer, d’après les scolastiques 
qui ont la prétention de limiter la science aux 
faits qu’ils étudient et aux méthodes qu'ils em- 
ploient. 

« Mais n'est-elle point la Science par excel- 
lence, la science vers laquelle tendent tous ceux 
qui, osant porter leurs investigations sur des 
{forces de plus en plus subtiles, commencent à 
entrevoir le moment où l'homme, assuré par des 
preuves expérimentales que, de son corps, peut 
se détacher pendant la vie quelque chose qui 
pense et qui sent, en conclura que ce quelque 
chose peut survivre x la destruction de sa chair, 
et remplacera alors par une conviction inébran- 
lable l’acte de foi chancelant que lui demandent 
toutes les religions pour régler sa vie présente 
en vue d'une vie future ? » 

Les Rayons X etia photographie de l'invisible par 
G. Viroux, in-18 de 191 pages, svec fig, Prix, 3 f. 50. 

Cet ouvrage, écrit dans un style simple qui le 
met à la portée de toutes intelligences, estun des 
meilleurs qui ait paru sur la célèbre découverte 
du professeur Ræntgen. Il permet à tout le monde 
de se faire une idée nette el précise de cette im- 
portante question, et même de reproduire le plus 
grand nombre des expériences. 


de Vaience-en-Brie, étude critique 
per Papus, brochure de 32 pages, 


La Maison hanteée 
et historique du phénomène, 
prix, 50 cent. 

*estune description succincte, mais assez com- 
plète du phénomène de hantise qui passionna la 
presse il y à quelques mois. L'auteur expose 
l'action que les occultistes ont exercée pour faire 
cesser le phénomène et déclare que celui-ci pré- 
sente les plus grandes analogies avec ce qui fut 
observé au presbytère de Cideville en 1850. 

Guerre et Révolution, d’après 45 prophéties snciennPs et 
modernes, parie baron de Novaye, avec préface de Gaston 
Méry. 1n-18 de X11-155 pages. Prix, 1 fr. 50. 

«Je ne connais rien de plus ingénieux et | 
aussi de plus émouvant que voire travail sur les | 
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prophéties, dit G. Méry dans la préface. C’est le 
tableau synoptique de Pavenir. 


«D'autres que vous ont eu l’idée de réunir en 
un faisceau les prophéties authentiques, et ont 
cherché à en extraire le véritable sens. Mais leurs 
commentaires oiseux n'ont servi la plupart du 
temps qu’a donner aux sots des arguments con- 
tre les croyants. | 

«Comment, d’ailleurs, en aurait-il été autre- 
ment? Ils appliquaient leur raison et leur imagi- 
nalion humaines à ce qui dépasse l’'humaine ima- 
gination et humaine raison. 

« Vous, cher Monsieur, vous avez compris que 
au-delà ne pouvait étre interprété que par lau- 
delaet vous avez commenté les prophéties par les 
prophéties... » 

Dans tous les cas, par ces temps de hantise, 
dď'apparitions, de voyance, etc, cet ouvrage, fort 
bien compris d’ailleurs, sera lu avec intérêt par 
tous ceux qui s'intéressent au merveilleux. 

L'Avenir par le marc de café, ou l'Art d ı grand Agrippa 
mis à la portée de tout le invnde. Tableau, avec dessins re- 
présentant les aspects du marc de café, plié dans un élégant 
cartonnage, par FLORENT GARNIER, Prix 73 cent. 

Spécial à l’art de la divination par l'examen du 
marc de café, d’après la tradition des bohémiens. 


7 7 
AXBRAIRIE DU MAGNÉTISME 
CATALOGUE RAISONNÉ 


MAGNÉTISME ET HYPNOTISME 


Lassi ALMIGNANA. — Du Somnambulisme, 
des tables tournantes et des médiums. . 40 cent, 

Petite brochure qui intéresse plus particulièrement 
les spirites. 

AZAM. — Hypnotisme et double conscience. Ori- 
gine de leur étude et divers travaux sur des su- 
jets analogues, avec Préface et lettres de P. Bert, 


Charcot et Ribot. NN RE a der . 9 fr. 
— Hypnotisme, double conscience et altérations 
de la personnalité, avec fig. . 3 fr. 50 


Documents intéressants sur les origines de l'hypno- 
tisme, et plus particulièrement sur le dédoublement de 
la personnalité observé par l’auteur, un médecin distin- 
guè, professeur à la faculté de médecine de Bordeaux. 

* BARADUC. — Observations sur le Magnétisme. 

Electro-Magnétisme . . . . . 50 cent. 


— L'Ame humaine. — Ses mouvements, ses 
lumières, et l'Iconographie de l’Invisible fluidi- 
que, avec 70 simili-photographie hors texte, 16 fr. 

_? La Force vitale. Notre corps vital fluidique, 
sa formule biométrique, avec fig. . . . A fr. 
_ Importants ouvrages d'un médecin, dont les dernier 
intéresse particulièrement le médecins. 

BARÉTY. — Le Magnétisme animal, étudié 
sous le nom de force neurique rayonnante, dans 
ses propriétés physiques, physiologiques et thé- 
rapeutiques, avec 82 fig. . . + s. 44 fr. 

Volumineux ouvrage d’un médecin que le hasard a 
rendu magnétiseur. il contient quelques observations 
nouvelles sur les propriétés physiques de l'agent ma- 
gnétique. Un grand nombre d'expériences sur l'action 
physiologique et thérapeutique de cet 


i ent sont rap- 
portées avec force détails. Bon à lire et 


consulter. 
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T. BARTHELEMY. — Étude sur le dermogra- 
phisme, ou dermo-neurose toxivasomotrice, avec 
17 planches hors texte. 7 fr 50 


Etude sérieuse d'un médecin, la plus complète qui 
ait paru sur cette question des stigmates ou marques 
du diable, observés si souvent, surtout chez les hysté- 
riques, sans être expliqués. 


* BAYONNE. — De l’Ignium, ou Magnetisme ani- 
MAS. ue terre 2e crier r cn ME: 
La physiologie et l’action de certaines substances 
sont traitées autant que le magnétisme humain, C'est 


l’œuvre d’un médecin, qui s'adresse surtout aux méde- 
cins. | 


BEAUNIS. — Le Somnambulisme provoqué. 
Etudes physiologiques et psychologiques, avec 
6 PE ; ne 3 fr. 50 


Bon ouvrage de l’un des mattres de l’école hypnoti- 
que de Nancy. 

BERNHEIM.— De la Suggestion etde ses appli- 
cations thérapeuliques, avec fig. . . . ofr. 

— Hypnotisme, suggestion, psychotherapie. Etu- 
des nouvelles . . . . . . . . . . . Yr 

Volumineux ouvrages de l’un des maitres de l’école 
hypnotique de Nancy. 

BOURRU et BUROT. — La Suggestion mentale 
et l'action à distance des substances toxiques et 
médicamenteuses, avec 10 planches . 3 fr. 50 

—- Variations de lu personnalité, avec i% plan- 
CHOS a a 5 à woa & à a à «Or. OÙ 

Curieux ouvrages de deux médecins, professeurs à la 
Faculté de médecine de Rochefort. 

BINET.—Psychologie du Raisonnement. Recher- 
ches expérimentales par l'hypnotisme 2 fr. 50 

Excellent ouvrage ae psychologie dont les conclu- 
sions sont tirées des expériences que l’auteur, un mé- 
decin distingué, a faites sur le magnétisme et l’hypno- 
tisme. 

BONJEAN. — L'Hypnotisme. Ses rapports avec 
le droit, la thérapeutique, la suggestion men- 
Alès o ae a Lo US orne et AS IE 

Ouvrage d’un avocat belge, traitant surtout de la pra- 
tique du magnétisine et de l'hypnotisme devant la loi. 

BRIERRE DE BOISMONT. — Des Hallucina- 
tions, ou Histoire raisonnée des apparitions, des 
visions, des songes, de l’extase, du magnétisme 
et du somnambulisme. 3° édit. . . . . Tfr. 

Le titre indique assez la nature de l'ouvrage. On y 
trouve de très bonnes observations sur le magnétisme 
et le somnambulisme. 

* A. BUE. — Le Magnéüisme curakif, 2 vol. 

° I. — Manuel technique. . . . . . 2fr. 
° II. — Psycho-physiologie.. . . . . 3fr. 

Excellentouvrage. Le premier volume expose la prati- 
que magnétique ; le second traite plus spécialement des 

iverses théories. 

CAHAGNET. — Thérapeutique du Magnélisme 
et du somnambulisme . . . . . . . 5P 

— Magie magnelique,ou Traité historique et pra- 
tique de fascinations, miroirs cabalistiques, ap- 
ports, suspensions, talismans, possessions. en- 
voütements, sortilèges,etc. 3° édition. . . 7fr. 

— Guide du Magnétiseur, ou Procédés magné- 
tiques, d’après Mesmer, de Puységur et Deleuze, 
mis à la portée de tout le monde. . js LU AT: 


— Sanctuaire du spiritualisme. — Etude de 
Pàme humaine et de ses rapports avec l'univers, 
d'après le somnambulisme et l’extase. . . 5fr. 


— Méditations d'un penseur, ou Mélanges de 
philosophie et de spiritualisme, d’appréciations, 
d'aspirations et de déceptions, 2 vol . . 10fr. 

— Encyclopédie magnétique et spiritualiste. 
Traité de faits physiologiqnes ; magie mmagnéti- 
que, swodenborgianisme, nécromancie, magie có- 
leste, 7 vol. . . . . e . e . . . o BL 


Cahagnet fut un grand penseur, un véritable apôtre 
qui a beaucoup écrit; mais il n'a pas assez pratiqué le 
nmaguétisine pour > ses ouvrages soient considérés 
comine des manuels d'enseignement pratique. Malgré 
cela, ils constituent uu véritable enseignement philo- 
sophique. Bons à lire et à conserver. 

Ev. CAVAILHON. — La Fuscination magnéti- 
que, avec préface de Donato. . . . . 3 fr. 50 

Ouvrage intéressunt, qui est surtout consacré à la 
démonstration des expériences de Donato. 

* J. x CAZENEUVE. — Les Grands hommes 
caractérisés par leurs noms (Lamartine, Flamma- 
rion, V. Hugo, le baron du Potet), avec appendice 
sur le Magnétisme. . . . . . . . . . 3 fr. 

Œuvre d'un magnétiste convaincu, qui voit dans les 
nuins une relation intime avec le caractère et l'aptitude 
des individus. Ouvrage très curieux, que tous les par- 
tisans du magnétisme et de l’occultisme devraient pos- 
séder. 

CHARCOT. — Œuores complètes, tome IX : 
Hémorragie et ramollissement du cerveau, mé- 
tallothérapie et hypnotisme, électrothérapie, avec 
34 figures dans le texte et 13 planches . 15 fr. 

La théorie du maitre de l’hypnotisme, résumée dans 
cet ouvrage, montre bien que l’hypnotisme n'est que le 
innagnétisme défiguré. 

* CHEVILLARD. — Études expérimentales sur 
certains phénomènes nerveux,et Solution rationnelle 
du problème dit spirite. 4° édit., revue, corrigée et 
précédée d’un aperçu sur le Magnétisme. . 2 fr. 

L'auteur cherche a démontrer que le plus grand 
nombre des phénomènes spirites ne sont dûs qu’au ma- 
gnétisme. 

CROCQ (fils). — L’'Hypnotisme scientifique, avec 
198 figures hors texte . . . . . . . 10fr. 
Volumineux ouvrage d’un médecin qui traite la ques- 

tion de l'hypnotisine à son point de vue, en feignant 

d'ignorer tout ce qui se rapporte au magnétisme con- 
temporain. 

CULLERRE. — Magnétismc et hypnotisme. — 
Exposé des phénomènes observés pendant le 
sommeilnerveux provoqué, avec 36 fig. 3 fr. 50 

— La thérapeutique suggestice et ses applica- 
tions aux maladies nerveuses et mentales. 8 fr. 50 

Ouvrages d’un médecin, où sont exposées les théories 
du magnétisme,confondues avec celles de l’hypnotisme. 

* DAVID. — Magnétisme animal, suggestion 
hypnotique et post-hypnotique. 


assez importantes. Bon à lire et à consulter. 

A. DEBAY. — Les Mystères du sommeil et du 
magnéusme, où Physiologie anecdotique du som- 
nambulisme naturel et magnétique ; songes pro- 
phétiques, extases, visions, etc., 8° éd. 3 fr. 

Le succès de cet ouvrage, dù à la plume d’un mé- 
decin littérateur, indique assez sa valeur. C'est uu li- 
vre remplide faits interessants relatifs à la prévision 
et a la lucidité somnambulique. 

M. DECRESPE. — Magnetisme, hypnotisme, 
Somnaumbulisme, avec figures, 20 cent., par la 
poste.. . s . . ,. . « . . . . . 30 cent. 

*__L'Exiériorisalion de la Force nerveuse et les 
Traouux de M. de Narkiewicz Iodko, avec son 
portrait Dore RE 

*—Recherthes sur les conditions d'experimenta- 
lion personnelle en physio-psychologie. 75 cent. 

Excellents ouvrages d’un jeune chercheur qui est 
aussi éclairé que consciencieux. Le premier est un pe- 
tit traité où la théorie de la polarité est fort bien expo- 
sée ; le second explique les travaux au savant russe qui 
à émerveillé le monde savant; le dernier, plus spé- 


cial, étudie les conditions que tout expérimentateur 


doit remplir pour devenir un Maître praticien. 


° DELBŒUF.— L'Hypnotisme, et la Liberté des 
réunions publiques. . . . . . . . . 2 fr. 


2 fr. 50 
On y trouve plusieurs expériences très curieuses et 
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— Le Magnétisme animal, à propos d’une vi- 
site à l'Ecole de la Salpétriére. . … fr. 50 

L'auteur, un apôtre convaincu du magnétisme et de 
l’hypnotisme, voudrait la liberté entière des représen- 
aons publiques et de la pratique du magnétisme cu- 
ratif. 

* DIGBY. — Discovrs fait en vne celèbre Assem- 
blée, par le Chevalier Digby, touchant la Guersi- 
son des Playes par la poudre de sympathie. Edit. 
de 1666, reproduite par G. Demarest. 3 fr. 

Dans cet ouvrage, on trouve exposé de la théorie des 
guëérisons obtenues par la poudre de no du 
chevalier Dygby, qui fit tant de bruit au Ile siècle. 
Très important pour ceux qui s'intéressent aux origines 
du magnétisme thérapeutique. 

DURAND (ve Gros). — Le Merveilleux gara 
QUE: a e e ed, da a a e 2 à ue O0 
— Cours théorique et pratique de Braidisme;, ou 
Hypnotisme nerveux, considéré dans ses rapports 
avec la psychologie, la physiologie, la pathologie, 
et dans ses applications à la médecine, à la chi- 
rurgie, à la physiologie expérimentale, à la mé- 
decine légale et à l'éducation. . . Sfr. 50 
L'auteur est un des précurseurs de l’hypnotisme, et ses 
ouvrages, remplis de documents, sont curieux À plus 
d'un titre. Le dernier a été publié sous le pseudonyme 
de Philips. 

*H. DURVILLE. — Trailé expérimental de Ma- 
prenne avee portrait, signature autographe de 

‘auteur et nombreuses figures. Cours professé 
à l'Ecole pratique de Magnétisme et de Massage. 
Physique magnétique, 2? vol. reliés. Chaque vol. 3fr. 

Après avoir démontré que l'agent magnétique est un 
agent physique obeïissant aux lois dela polarité, comme 
l'électricité et le magnétisme propre à l’aimant, l’auteur 
formule les lois qui régissent ses actions sur le corps 
humain, qui, lui-même est polarisé. Avec la polarité 
ponr base, le magnétisme, tant discuté, sort enfin de 
’empirisme pour entrer dans le domaine de la science. 

Ecrit dans un style simple, concis, à la portée de tou- 
tes les intelligences, cet ouvrage est indispensable à tous 
ceux qui veulent étudier le Magnétisme, tant au point de 
vue expérimental qu'au point de vue thérapeutique. 


FAUGÈRE (comte de). — Anatomie et physioloJie 
de la terre. — Électricité, magnétisme, magné- 
tisme humain, avec fig. . RUE fr. 
Ouvrage très original, dans lequel il y a de très bonnes 

es. 

FERE et BINET. — Le Magnétisme animal, 
avec fig., relié . . . . .. . . . . . GF. 

Bon ouvrage, exposant surtout la méthode hypnoti- 
que de la Salpétrière. 

FONTAN et SEGARD. — Eléments de médecine 
suggestive. Hypnotisme et suggestion. Faits cli- 
HIQUESS + 4 47 À Eu lee à RÎT 

Le titre de cet ouvrage, dû à la plume de deux méde- 
cins, indique assez ce qu'il contient. 

* FOVEAU DE COURMELLES.—Le Magnétisme 
devant la loi . . . . . . . . 4 fr. 

*_— L’ Hypnotisme, avec 43fig . . 3 fr. 

Ouvrages d’un jeune médecin très apprécié. L'Hyp-. 
notisme est une très bonne œuvre de vulgarisation, où 
toutes les méthodes magnético-hypnotiques sont expo- 
sées sans parti pris. 

GARCIN. — Le Magnétisme expliqué par lu- 
même, nouvelle théorie des phénomènes du ma- 
gnétisme comparés aux phénomènes de l’état 
ordinaire. . . . . + . . . +. : 4 fr. 

Ouvrage ancien, qui n’a pas été apprécié à sa juste 
valeur. Très bon à consulter. 

A. GAUTHIER. — Histoire du Somnambulisme, 
connu chez tous les peuples de l'antiquité sous 
les noms divers d'extase, songes, oracles, visions. 
Examen des doctrines de l’antiquité et des temps 
modernes, sur ses causes, ses effets, ses abus, 


ses avantages et l’utilité de son concours avec la 
médecine. 2 vol. . . . . . . . . . Ofr 

Travail de très haute érudition, le plus complet et le 
plus remarquable qui ait paru sur la question si con- 
troversée du somnambulisme lucide. 


` J. GÉRARD. — Mémoire sur l'état actuel du 
gnélisme. . . soaa‘ . . . . . . Afr. 

L'auteur, devenu un médecin distingué, est un vété- 
ran du Magnétisme. Son mémoire, trés bien écrit, mé- 
rite d'être lu. 

GERARD. — Guide de l’hypnotiseur, illustré par 
À. Le Roy. . . . . . . . . . . . Sfr. 50 

Très bon ouvrage à recommander aux amateurs de 

agnétisme théâtral. Le mécanisme de toutes les ex- 

ériences que l'on a vues dans les séances publiques 
est clairement expliqué. 

GOYARD. — Le Magnétisme contemporain et 
la médecine pratique. . E + . «+ Afr. © 

Excellent petit ouvrage d’un médecin qui reconnait 
au magnétisme de très sue propriétés curatives, et 
qui voudrait le voir définitivement accepté par la mé- 

ecine classique. 

* HUGUET. — Mémoire sur le Magnetisme 
CUTAUT à à SD à SO a & à ere à à El 

Petit ouvrage d’un médecin, qui cite quelques guéri- 
sons extraordinaires obtenues dans sa pratique, De- 
vrait être entre les mains de tous les médecins et de 


‘tous les malades. 


Pierre JANET. — L’Automatisme psychologique. 
Essai de psychologie expérimentale sur les for- 
mes intérieures de l’activité humaine . 40 fr. 


Thèse soutenue par un professeur de l’Université, 
pour obtenir le titre de docteur ès-lettres. Comprend 
un grand nombre d'observations et tops sur 
le développement automatique des sensat 
tions, de la mémoire, etc. L'auteur propose des inter- 

rétations de la plupartdes phénomènes du somnambu- 
fisme, etexplique certains faits qui ont donné lieu aux 
croyances du spiritisme. 

LAFONTAINE. — L'Art de magnéliser, 5° édi- 
HORS Goes SR à ve + DD 

— Mémoires d'un magnétiseur, 2 vol. . 7 fr. 

Lafontaine fut un des plus grands magnétiseurs du 
siècle. Ses ouvrages, qui sont bien écrits, devraient 
être dans toutes les mains. L'Art de magnétiser est 
l’un des meilleurs traités que l’on puisse conseiller à 
l'étudiant magnétiseur. 


LAURENT .— Les Suggestions criminelles, avec 


HBUROS + x s ne 4 ee #4 2, AE: 
— L'Amour morbide. Sa guérison par l’hypno- 
Usmo = s à dé Hs des à à Le à à Ir oÙ 


Ouvrages d’un médecin qui attribue une trop grande 
influence à la suggestion. 

LIEBEAULT ed — Le Sommeil provoqué 
et ses Etats analogues. . . . . . . . Afr 

— Ebauche de psychologie. . . . . . 5fr. 

— Thérapeutique suggestive. . 4 fr. 

Tous les ouvrages du plus ancien praticien de l’école 
hypnotique de Nancy sont à lire, ques quils rapportent 
presque tous les effets magnétiques à la suggestion. 

LIEGEOIS. — De la Suggestion et du Somnam- 
bulisme dans leurs rapports avec la jurisprudence 
et la médecine légale . . . . . . . 7fr. 5 

Bon ouvrage d’un professeur de droi:, qui est un des 
chefs de l'Ecole hypnotique de Nancy. 

* L. LOBET. — L’hypnotisme en Belgique et le 
projet de loi soumis aux Chambres. . cent. 

* — L'hypnotisme devant les Chambres belges. Let- 
tre ouverte à M. le Sénateur ** 25 cent. 

Deux intéressantes brochures d'un vulgarisateur du 
Magnétisme, en Belgique. 

LUYS. — Leçons cliniques sur les principaux 
phénomènes de l’hypnotisme dans leurs rapports 
avec la pathologie mentale, avec 13 planches en 
photogravure . . . . . . . . . . . RiR 


ons, des émo- 
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— Les Émotions dans l'état d'hypnotisne, o) 
action à distance des substances médicamen- 
teuses, avec 28 photogravures . . 3 fr. 50 

Excellents ouvrages d'un illustre médecin, considéré 
.Comme le fondateur de l'Ecole magnético-hypnotique 
de la Charité. 

LLYOD-TUCKEY. — Thérapeutique psychique, 
traduit de l'anglais, par le docteur David. 8 fr.50 


Ouvrage dans lequel il n’est question que d’hypno- 
tisme et de suggestion. 

"LE MAGNETISME HUMAIN appliqué au sou- 
lagement et à la guérison des maladies. Rapport 
général, d'après le compte rendu des séances du 
Congrès international de 1889, avec préface de 
Camille Flammarion. . . . . . 10 fr. 

Très important ouvrage, rempli de travaux inédits, 

ui montre fort bien l'état du magnétisme à cette 
poque. 


.P. MARRIN. — L'hypnotisme théorique et pra- 
que. Les procédés d’hypnotisation . 3 fr. 50 

Le magnétisme confondu avec l’hypnotisme est traité 
simplement.Néanmoins, c'est un assez bon guide pour les 
commençants. 

MESMER. — Mémoires et Aphorismes, suivis 
des procédés de Deslon. Nouvelle édition avec 
des notes, par J.-J.-A. Ricard. 2 fr. 50 

Ouvrage ancien, mais toujours bon, surtout à cause 
des aphorismes de Mesmer. | 

L. MOUTIN. — Le Nouvel Hypnotisme, illustré 
par P. Mourou. . . . . . . . . . 3 fr. 50 

Ouvrage bien compris Après un aperçu historique du 
magnétisme, l’auteur expose sa théorie et indique les 
moyens de reconnaitre de suite ceux qui sonf suscep- 
tibles d’être endormis. 

OCHOROWICZ. — La Suggestion mentale, avec 
préface de Ch. Richet . Re OT ITS 

Très bonne étude d’un médecin qui connait à fond 
tous les secrets du magnétisme, tout en attribuant à la 
suggestion mentale, une très grande importance. 

"PERRONNET. — Note sur l’Hypnagogisme et 
lhypnexodisme . . . . . . + . Ofr. 50 


” — Force psychique et Suggestion mentale.Leur 
démonstration, leur explication et leurs applica- 
tions à la thérapeutique et à la médecine légale. 


3 fr. 


Très bons ouvrages d’un médecin convaincu de la 
réalité du Magnétisme et de sa valeur thérapeutique. 


PITRES. — Leçons cliniques sur l’hystérie et 
lhypnotisme. 2 vol., avec 18 fig. et 16 planches 
hors texte. . . . | . + + e 2Afr. 


Volumineux ouvrage du doyen de la Faculté de mé- 
decine de Bordeaux, qui s’adresse surtout aux méde- 
cins. 


_POTET (baron du). — Traité complet du Magné- 
usme animal, cours en 12 leçons, 4e édit. fr. 

— Manuel de l Etudiant magnétiseur ,ou Nouvelle 
instruction pratique sur le magnétisme. 6° édi- 
tion. . Lie en re A tp 60 

— La Magie dévoilée, ou Principes de Sciences 
occultes, in-80, avec figures. 8° édit . 10 fr. 

Le baron du Potet restera le plus grand des magné- 
tiseurs de l’époque. Tous ses ouvrages, fruit d’une pra- 
tique de 49 ans, sont écrits dans un style prophétique, 
avec la foi et l'enthousiasme d’un apotre convaincu. 
Malgré cela, à chaque page, on reconnait le véritable 
praticien aqui sait faire comprendre la simplicité de ses 
procédés. 

Tous ses ouvrages devraient être dans toutes les 
mains. Les deux premiers sont surtout indispensables 
à ceux qui veulent appliquer le magnétisme à l’art de 
guérir. 
100 francs, contre un engagement stipulant des condi- 
tions formelles, démontre que l’occultisme et la magie 
antiques ne sont que des branches du magnétisme. 


me -e 


dernier, qui, du temps del’auteur, était vendu : 


expérimentaux 
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pe RIOLS. — Magnétisme et Somnambulisme, 
avec 2 figures. . . . . , , . . . . fr. 

— Hypnotisme et suggestion. s o Lin 

Bons ouvrages. Le premier expose d'une façon claire 
et précise les procédés magnétiques. 

DE ROCHAS. — Le Flude des magnétiseurs. 
Précis des expériences de Reichenbach sur ses 
propriétés physiques et physiologiques. 5 fr. 

* — Les Etats superficiels de l'hypnose. ? fr. 5U 

* — Les Etats profonds de l'hypnose. 2 fr. 50 

*_— L'Envcoûtement. Documents historiques et 
eo ‘ťa + O0 cent. 

* — L’Extériorisalion de la Sensibilité, avec fi- 
gures dans letexte et4 planches en couleurs. 7 fr. 

* — L'Extériorisation de la Motricité, recueil 
d'expériences et d'observations avec fig. $ fr. 

Trés bons ouvrages. Le premier est une traduction 
annotée de l'un des meilleurs mémoires de Rei- 
chembach. Le titre des derniers indique suffisam- 
ment leur objet. 

ROUXEL., — Rapports du Magnétisme et du Spi- 
ritisme. . . . . . . . . . . . . . Or. 

*— Histoire et Philosophie du Magnetisme.? vol. 
illustrés de nombreuses figures. Reliés. 

* I. — Chez les anciens . "ae é 3 fr. 

* II. — Chez les modernes . 3 fr. 

Excellents ouvrages, traitant surtout de l’histoire du 
magnétisme et de ses rapports avec le spiritisme. L'au- 
teur y démontre que toutes 138 théories hypnotiques 
étaient connues des disciples de Mesmer dès la fin du 
siècle dernier. Le dernier est le Cours professé par 
l'auteur à l’Ecole pratique de Magnétisme et de Mas- 
sage. | | 

DE LA SALZEDE. — Lettres sur le magnétisme 
animal, considéré sous le point de vue paroro 
logique et physiologique . . ... fr. 50. 

Ouvrage d’un fervent apòtre du magnétisme, ou l’on 
trouve de bonnes explications sur l'agent magnétique. 

TISSIÉ. — Les Rêves. Psychologie et patholo- 
gie. Contribution à l’hypnotisme . . . ?fr. 59 

Excellent ouvrage traitant surtout de la physiologie 
du rève. 


SPIRITISME, TÉLÉPATHIE 


A. AKSAKOF.— Animisme ct Spiruisme.Essai 
d'un examen critique des phénomènes médium- - 
niques.Comme réponse à l'ouvrage du Dr von 
Hartmann intitulé le Spiritisme, avec portrait de 
l’auteur et 10 planches . der 1 er. AU 

ALLAN-KARDEC. — Livre des Esprits. 30° édi- 
VON. 2 6 D EE ee Do ds à 900. OÙ 

— Le Livre des Médiums. 12° édition. 3 fr. 50 

— L'Evangile selon le Spiritisme. 12° éd. 8 fr. 50 

— Le Ciel et l'Enfer, ou la Justice divine selon 


le Spiritisme. 7° édition. . + . 3 fr. 50 
— La Genèse, les miracles et les prédictions 
selon le Spiritisme. 7° édition. 3 fr. 50 
— Œuovres posthumes. 3 fr. 50 


* A.-E. BADAIRE. — La Joie de mourir. 1 fr- 
BERNARD LAZARE. — La Télépathie et le 
néo-Spitualisme . . . . «©. . Afr. 50 


* BODISCO. Traits de Lumière. Recherches psy- 
chiques. Preuves matérielles de la vie future. 5 fr. 


Eve. BONNEMÈRE. — L'âme et ses M anifesla- 


tions à travers l’hisloire. m 3 fr. 50 
* Mme AxT. BOURDIN. — La Consolée. 1 fr. 50 
* — Les Deux sœurs, roman historique 3 fr. 
* — Les Souvenirs de la folie. s 3fr. 
* — Entre deux Globes.. . . e JS fr. 


* — Cosmogonie des Fluidès. Le Christ esprit pro- 
tecteur de la terre. . . , . . . . fr. 50 
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— Les Esprits Professeurs. . . . . . 2fr. 
— Pour les Enfants. : . 2fr. 
BOUVERY.— Le Spiritisme E iarchie de- 
vant la Science et la Philosophie. . . . 3fr. 
* CAMPET DE SAUJON. — D'Idée, la Vie, la 
Survivance . . +. 
°" CHAIGNEAU. — Les Chrysanthèmes de Marie, 
ayee un beau portrait. . . . . 3 fr. 50 
* COURTÉPÉE. — L'Unité de la Vie passée, 
présente el future, ou l’Immortalité individuelle 
et collective. . . 4 fr. 50 


CROOKES. — Force peyek iue, Recherches sur 


les phénomènes du spiritualisme, avec fig. 3 fr. 50 


`G. DELANKNE. — Le Phénomène spirite. Té- 
moignage des faits, 2fr. parla poste. 2 fr. 50 
— Le Spirilisme desant la Science 3 fr. 50 

L. DENIS. — Après la mort. Exposé de la phi- 
osophie des esprits, ses bases scientifiques et ex- 
périmentales, ses conséquences morales. 2 fr. 50 
ERNY.— Le Psychisme expérimental. Etude des 
phénomènes psychiques . . Sfr. 50 
Cu. FAUVETY. — Nouvelle Révélation. La Vie. 
Méthode de la connaissance. 3 fr. 50 
“U; PUS — Le SP t devant la con- 
science. : . + Rir. 50 
* F UGAIRON. — Essai sur les phénomènes élec- 
triques des Êtres vivants. Explication scientifique 
des phénomènes spirites. . …. 2 fr. 50 
P. GIBIER. — Le Spiritisme, ou Fakirisme occi- 
dental. avec figures. . 4fr. 
— Analyse de Choses. Essai sur la Science fu- 
ture, son influence sur les Tigin; les pe 
sophies, les arts. . ; fr. 50 
* GRENDEL.— Esprit ancien, A nouv.i fr. 25 
GUILLET. — L'Amour et le mariage, selon le 
spiritisme 3 fr. 50 
. — La Chute originelle, selon le spiritisme 3f. 50 
GURNEY, MYERS et PODMORE. — Les Hal- 
lucinations télépathiques, traduit de l’anglais, par 
Maritlier, avec préface de Ch. Richet. 7 fr. 50 
* HAB. — La Communion unicerselle des âmes 
dans lamour dicin. | i 2 fr. 
HUGUET. — Spiritomanes et Sptritophobes. 
Etudes sur le spiritisme. . . . se CAT. 
= *R. MAYGRIER. — Les Mésaventures d'un 
spirite, avec lettre de Papus . 8 fr. 50 
j MOTUA — Essai de ODESON scientifi- 
que. 2 fr. 50 
Eue. NUS. — Te Gra nd M bros 3 fr. 50 
— Choses de l'Autre monde 3 fr. 50 

— Les Origines el les fins. Cosmogonie écrite 
sous la dictée de trois dualités de l’espace. 2 fr. 
J. ou RIOLS. — ee ct tables tournantes, 
avec 2 figures. . . a Afr 
ROUXEL. — Some al Occultisme 50 cent. 
SIMONIN. — PIRJES entre de grands Esprits 
etun ciwwant. . . « 3 fr. 50 
A..-R. WALLACE. Tes Miracles el le moderne 


spiritualisme, avec portrait de l’auteur. ð fr. 
OCCULTISME 
(Astrologie, Alchimie, Chiromancie, Graphologie, 


Phrénologie, Théosophie, etc.) 


ARUSS. — La Grapholoyi ie simplifiée, Art decon- 
naitre le caractère par l'écriture. Théorie et pra- 


tique . 3 fr. 50 


2 fr. 
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“R. BACON. — Lettre sur les Prodiges de la 
Nature et de l'Art, avec portrait de l’auteur, tra- 
duits et commentée par A. Poisson. 75 cent. 


‘BARLET. —Essaisur l’Évolution de l'Idée. 3 fr. 50 
— Instruclion intégrale. Instruction primaire, 
avec tableaux. . å fr. 
— Université libre des Hautes-Etudes. 75 cent. 

— Principes de Sociologie synthetique . 1 fr. 


* BARLET et pue Hé de l BU E 
la Peinture . . 4 fr. 25 


Lo BESANT. — Pourquoi je dwoins théo- 

sophe . ; 1 50 
H. P. BLAVATSKY.— La Clef de la théoso 

traduit de l'anglais, par Mme pk NEUFvILLE. 8 ir. 


*J. BOIS.— Les Noces de Sathan, drame ésotéri- 
que, avec dessin de H. Colas.. . . . 2fr. 
— La Porte héroïque du Ciel in + Bfr. 
— Le Salanisme et la Magie, avec une étude de 
Huysmans et illustrations de Malvost. . . 8fr. 


'E. BOSC. — Adda-Nari, ou Occultisme dans 
l'Inde antique. . . 4 fr. 
— La Psychologie devant la science et les sa- 
vants. Od et fluide Sos polarité humaine, ma- 
gnétisme, etc. . fr. 50 
— Traité théorique el pr atique du Haschich et | 
autres substances psychiques... 3 fr. 
— La Chiromancie mié “dicinale, ‘suivie d'un 
Traité sur la Physiognomonie, d’un autre sur les 
Marques des ongles, avec un Avant-propos et une 
3 fr. 


 Chiromancie synthétique, avec fig 


*__Dictionnaire d'Orientalisme, d’ Occultisme et 
Psychologie, ? vol. illu., avec port. del'aut. 12 fr. 
*J. G. BOURGEAT..- ane Exotérisme Eséso- 
térisme ; l'homme, l'univers ; Dieu et le démon ; 
le plan astral ; la mort, ses mystères ; l'au-delà ; 
les sorciers, l'env oûtement; moyen facile de pro- 
phétiser les événements, etc., etc . à fr. 
* BULWER-LYTTON.- La Maison hantée.2 fr. 
CHABOSEAU. — Essai de E bou- 
dique . . . ; : . O:fr. 
*H. CHATEAU. — Le Zohar (Kabballa denu- 
data). Traduction française de —, avoc Lettre- 
préface de Papus. . . . . ue 5 fr. 
P.CHRISTIAN. — Histoire de la Magie, du 
Monde surnaturel et de la fatalité à travers les 
temps et les papia avec Le et planches 
hors texte. . . . . 49fr. 
* CHRISTIAN fils. — La Rene Zinsarah, Com- 
ment on devient sorcier. se O1: 


* DECRESPE. — On peut envoûter. — Lettre au 


maitre Papus. . 50 cent. 
2 Matière des Œuvres magiques. 1 fr. 
— Les Microbes de l’Astral. Principes de 
me sique occulte i 1 fr. 50 


* H. DUBECHOT. Orientation de su L'Ile 
*— La Loi. . . Afr. 50 


H. DELAAGE. — La Science du orat, ou les 
mystères de la vie, de l'amour, de l'éternité et de 
la religion révélés. 3 fr. 


DESBAROLLES. — Les Réoéla! tions ns complètes. 
Suite des Mystères de la main, avec 500fig. 15fr. 


ELtpnas LEVI. — Dogme et Rituel de la Haute 
Magie, 2 vol. avec 13 figures. 48 fr. 
— Histoire de la Magie. Exposition claire et 
précise de ses procédés, de ses rites et de ses 
mystères, avec 90 figures . . 42 fr. 
— La Clef des grands Mystères, ‘suivant Hénoch, 
Abraham, Hermès Trimégiste et Salomon, avec 
22 planches. . A2fr. 
— La Science des Esprits. Révélation du dogme 
des Cabalistes,esprits occulte des Evangiles, ap- 
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préciation des doctrines spirites. YER 7 fr 

— Clefs réa eset Clævicules de Salomona ec 
100 dessins (Réservé pour Hoi à exclusif des 
initiés) . ; . RO fr. 
— Le Liore des Splendeurs. (Ouv. posthume) 7 fr. 


ELY STAR. — Les mystères de l’Horoscope, 
avec préface de Camille Flammarion. 3 fr. 50 


`G. FABIUS DE CHAMPVILLE. — Le Ma- 
gime. tude de vulgarisation . 1 fr. 


* E. FALGAIROLLE. — Tel Exorcismes en Lo- 


sère en 1792. . , 1 fr. 


. A. FRANCK. (de l'Institut -— La Philosophie 
mystique en France au XV II° siècle: Saint Mar- 


tin et don Pascalis . . . . « + + 2fr.50 
* J. GILKIN. — Stances rs Commentaire 
sacerdotal du Tarot, avec 22 fig. 1 fr. 


GOURDON De GENOUILLAC. — La Chiroman- 
cie, ou la bonne aventure expliquée pa l'inspec- 
tion des lignes de la main. . . . è à, ATP: 

* CH. GRANDMOUGIN. Medjour 1 fr 

"B. 8 GUAITA.—Le Serpent de la Genèse, avec 
nombreuses figures. . . . 45 fr. 

— Au Seuil du airi 3! édition, avec 2 hélio- 


gravures. . . : E E a i 
* A. HAATAN. — Traité d' Astrologie aai. 
ciare . « . Tfr. 50 


* M. HAVEN. — à Vie et les Phones de Mai- 
tre Arnuud de Villeneuce. TE 5 fr. 
UN INITIÉ. — Mystères des Sciences occultes, 
avec nombreuses figures i 10 fr. 


* JOLLIVET-CASTELOT. — La Vie et VAme 
de la Matière. Essai de physiologie chimique. 


tudes de dynamochimie . 3 fr. 50 
— L'Alchimie . > ffr: 

*— PDH: RRE l'Alchimie, les Chimistes 
unilaires . ; : i fr. 
* De LARMANDIE. i Héraka. Notes sur l’ésoté- 
risme . ; i 3 fr. 50 
M. LARGERIS.— Te Efflupes. Voix des Sens, 
voix de l'Esprit. Union avec l’'Etre . . . 3tfr. 


À. LAURENT. — La Magie et la Dinination 


chez les Chaldeo-Assyriens. 8 fr. 
J. LERMINA. — Magie io Révélation 
des mystères de la vie et de la mort 3 fr. 50 
— Ventre et Cerceau . 00 cent. 

* — À Bruler, avec fig. 60 cent. 
— La Magicienne, aver i dessin. 3 fr. 50 


* LA LUMIERE D’EGYPTE, ou la Science des 
astres et de l’âme . | . . 11r.50 


*L. MAYOU. — Le Seerei lés Pyramide: de 
Memphis. . A fr. 50 


"E. MICHELET. LEren da Part. À fr. 


L. OLIPHANT. — SyRpReRnae, ou la Nouvelle 
force vitale , ; 3 fr. 50 


PAPUS. — Le Tar bides Bohémiens, avec 260 fig., 
tableaux explicatifs et8 pl. hors texte. 9 fr. 
— Peut-on Encoûter ? avec fig. . .e. 1 fr. 
*— L Etat de Trouble et Evolution posthume de 
l'être humain, avec 10 fig. f f 50 cent. 
*_ Le Diable el l'Occullisme. Réponse aux 
publications sataniques . RS i 
— Traité méthodique de Science occulte, avec 
préface de A. Fraxcr, de l’Institut, illustré de 400 
tableaux et gravures, avec 2 planches hors texte, 
suivi d’un glossaire de la Science occulte et d'un 
Dictionnaire des termes et auteurs cités. 16 fr. 


— Traué élémentaire de Magie pratique. Adap- 


tation, Réalisation, Théorie de la Magie, avec 
Appendice sur l'Histoire et la Bibliographie de 
l’Évocation magique, eta,etc. avee 158 fig. 12 fr. 


. avec une Introduction par É., AMELINEAU. 
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* Martines de Pasqually. Sa vie, ses prati- 
ques magiques, son œuvre, ses disciples, suivi 
du catéchisme des élus Coens, d'après des 
documents inédits , . net dr AF 

— La Science des Mages et ses applications théo- 


riques et Po . 50 cent. 
Anarchie, Indolence et Synar chit, les lois 
physiologiques. sociales et l'ésotérisme. 1 fr. 


— Almanach du magiste, popa 1894-95, avec 
portraits et figures . : . 2 fr. 
*— Almanach du mag giste pour 1895-96. 50 c. 


— Idem, pour 1896-97. : 50 cent. 

— Les Arts divinatoires. Graphologie, chiro- 
mancie. astrologie, etc. . i fr. 
— Le cas de la VOUS de la rue de Para- 
dis . . 50 cent, 


k D" PASCAL. — Tes Sept principes de l'homme, 
ou la Constitution occulte Capen la théoso- 
phie.. . . de its 

h PELADAN. Comen on deoeh Mage, avec 
un | portrait pittoresque de l’auteur. fr. 50 

*— Comment on devient Fée, avec un portrait du 
Sar en héliogravure. . 7 fr. 50 
— Commenton devient Artiste, avec un portrait 
inédit du Sar. . . . 7 fr. 50 
— L'Art idéaliste el mystique, Doctrine a lor- 
dre ət du salon de la Rose-Croix . 3 fr. 50 


POISSON. — Cinq Traités d’Alchimie des plus 
grands philosophes, relié . . 5 fr. 
— Histoy'e de l' Alchimie. — Nicolas Flamel, sa en 
ses œuvres, ses fondations, avec portrait. 5 fr. 

— Théories et symboles des alchimustes. Le Grand- 
Œuvre, suivi d’un essai de bibliographie alchi- 
mique au xixe siècle, avec 15 PERGAR représen- 
tant 43 fig . ; RE i 

* RAGON. — La Messe. et ses Mystères compa- 
rés aux mystères anciens.. . , . . .-6 fr. 
* PauL oe REGLA (Dr Desjardin).—Jésus de Na- 
zsareth au point de vue historique, scientifique et 
social, avec une jolie figure. Koao yao IT: 

J. oe RIOLS. — Astrologie, ou Art de tirer un 
horoscope, avec figures. . ifr. 

— La Gruphologie. Traité complet de l'Art de 
connaître les défauts, les Qualités, les passions, 
et le caractère des personnes par l'écriture. 1 fr. 

— Traite de Phrénologie, ou Art de découvrir, 
par les protubérances . du crâne, les qualités, dé- 
fauts, vices, aptitudes, etc., des Det avec 
figures. . see, UT. 

— La Carlomancie, avec figures. À fr. 

* P, SÉDIR. — Les Temperaments el la Culture 
FL d'après Jacos BœŒuaE. v = Air. 


— Le Messager céleste 4 fr. 
— Les Miroirs mayiques. Divination clair- 
voyance, évocation, consécrations, etc. i fr. 


SINNETT. — Le Boudhisme ésotérique. 3 fr. 30 
" A SUIRE. — Tableau phrénologique. 4 fr. 
TIFFEREAU. — L’Or et la Transmutation des 
métaux. Paracelse et alchimie, relié. . . Sfr. 
* VALENTIN. — Pistis-Sophia. Ouvrage gnos- 
tique de Valentin, traduit du -copte en français, 
7 fr. 50 
*J. VICÈRE. — Le Prophète de l’Apocalypse. 
Annonce du deuxième Avènementsocial du Christ 
en esprit dans l'intelligence des peuples. 1 fr. 50 
P. VIERZON. — Les Présages de Bonheur el 
de Malheur. Ce qu’il faut faire, ce qu’il faut éviter, 
ou l'Art d’être heureux . . . . . . 3 fr. 
° VITOUX.—Les Limites de l’Inconnu.La Science 
et les sorciers. ; CR 
"VURGEY.—L'äme, les s sepi principes de l’homme 
et Dieu. . . : . 1 fr. 50 
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DIivERS 
(Hygiène, Médecine, Philosophie, etc.) 


* ALAIZA-CHAMBON. — Les Bardan. Visions 
de Passé et d'Avenir. : . 2 fr. 
— Gatéchisme naturaliste. Essai dé synthèse 
physique vitale et religieuse. . . . . Bfr: 50 
— Cybèle. Voyage extraordinaire dans Ave- 
nir. . 3 fr. 50 
A. D'ANGLEMONT. — Le Fractionnement de 
l'infini. Synthèse de l'être. . . a a Gr. 
— Dieu et l'Etre universel. Abrégé de « Dieu 
dans la science et dans l'amour » 3 fr. 50 
BLEMONT.— Esthélique de la tradition 3 f. 50 
* BOWDEN. — Imitation du Boudha. Maximes 
pour chaque jour de l’année . 3 fr. 50 
* BRACPASNIAIS. — La Macabélise, avec 
72 portraits de caractère d’après nature. . 3 fr. 
D. BRAUNS. — Traditions japonaises sur la 
chanson, la musique et la danse. , . . 3fr. 50 
BURQ. — La MéRHQUra pe à Vichy, contre le 
diabète. T 4 fr. 


* H. CARNOY. — Lii Contes animés dans les 


Romans du renard. . . ro à fr. 50 
* CHOQUET. — L'Eclairage aetrqe à la 
maison ; . .…. 19 cent. 
— Catalogue d'électricité. ; 30 cent. 

— Notice d'électricité. . . « + 20 cent. 


— Faire son cidre comme son café 60 cent. 


* H. CHRYSÈS. — Nouveau langage symbolique 
des plantes, avec leurs PERDRE médicinales et 
occultes.. . . 75 cent. 

Mme CORNELIE.* — A la Recherche du Vrai. 


Mélanges littéraires et UE en ere 
spiriles) : 3 ir. 


à DESJARDIN. — Considérations jénérales el 
PÉGHQUE sur l’état de la médecine en l'an de grâce 
1881. . . 15 cent. 


s DEGEORGE. — Tlw imerie en Europe 
aux XVe et XVIe siècles. Les premières produc- 
tions typographiques et les premiers impri- 
meurs. . . 4fr 50 

"G. Finds DE 'CHAMPVILLE. __ L'absinthe, his- 
toire vraie, en vers. . 4 fr. 

* ED. GACHOT. = L'Honorablé Monsieur Du- 
oallet. Roman de mœurs PAN OT avec 
prerace de G. Montorgueil . . 3 fr. 

* J. GÉRARD. — Le Livre des Mères... 1 fr. 

* UN ESSÉNIEN. — Le Portrait de Jeanne 
d'Arc. . . ; 30 cent. 

JR GIRARD et M. GARREDI. — Les A 
esséniens et l Eglise orthodoxe . . . . 3 fr. 50 

* L. GUÉNEAU. — Eludes scientifiques sur 
« la Terre ». Evolution de la vie à sa surface. Son 
passé, son présent, son avenir, par E. Vaucuez, 
(abrégé par) Ed. de luxe . $ ifr 


* HÉLION. — Sociologie absolue Les Principes, 


les lois, les faits, la politique et l’autorité. 3fr. 


* DE LAFONT. — Le Buddhisme, précédé d’un 
Essai sur le védisme et le brahamisme . 4 fr. 


+A LANG. — E£ludes tradilionnistes . 3 fr. 50 


* J.-B. LECOMTE. — Etudes et Recherches sur 
les phénomènes biologiques et sur leurs consé- 
quences philosophiques. . . co e Air: 

*G. ENCAUSSE (Papus). — L Anatomie philo- 
sophique el ses divisions. Suivie d’une analyse dé- 
taillée de la Mathèse de Malfatti de Montereggio, 


| avec iĝ tableaux. . nie, 


dhiques. 
Ledrain et Foucand ; avec vignettes, têtes de cha- 
pitres, un frontispice et12 planches japonaises en 
couleur, d’après les hauts- reliefs de la a pagon 
des supplices à Hanoi . 


& fr. 
— Éssaide Physiologie synthétique, avecfig.4 fr. 
‘i. PÉLADAN. — Théâtre complet de Wagner. 


Les XI opéras par scena; avec notos biogripn 
pe et critiques. . . NS Fa OT 


— Babylone, tragédie | ne. Re 5 fr. 
— La Science, la Religion el la Conscience. 


Reponse à MM. Berthelot, Brunetiére, poinca a 


Ci s C2 


$ * PEROT. — L'Homme et Dk Méditation physio- 


logique sur l'Homme, son origine, son essence 3 fr. 


* Auc. RAIMON. — Dieu et l'Homme. Etude pie 


gosophique . . . r. 


Ed. RAOUX. — Des ‘Sociétés nulles Le EE 


sommation ; 
— Le Monde noue. ‘ou le E de 
Guise. . , . 75 cent. 
— Les Ceroeaux noirs et l'Orthographe. . 1 fr. 


— a i PARANE Ia ou écriture phone 


tique . . . ° 


* RIPAULT.— La Science éclectique (physique. 


— La Nature. . ns & ee EF: 
— La Tripartition générale . c.. ifr 
* HISTOR et LEOFANTI. — Les Enfers bou- 
Avec trois notes et préfaces de Renan, 


médecine et cosmos). 


* E. SCHIFMACHER. — Un eut Dieu en 


personnes. Analyse de l’idée de Dieu. 


* ROUXEL. — Les Remédes secrets. 4 fr. 
* SAUTER.— Manuel E ERCE ROMROP et 
d'Hygiène, relié. . . 2 fr. 50 
* SOFIA, marquise de CICCOLINI. LII ni: 
tion profonde, active, inconnue en physiol. 1 fr. 
* STREBINGER. — Nouvelles slaves, traduites 
du russe, du croate et de allemand. i fr. 50 
* E. VAUCHEZ. — La Terre. Evolution de la 


Vie à sa surface. Son Passé, son Présent, son 


Avenir. ? gros vol., illustrés de 66 fig. et t d'un ta 


bleau en couleurs 


*E. VECKENSTEDT.— La Musique e et la Danse 
dans les traditions . . . 3 fr. 50 | 


OUVRAGES EN LANGUES ÉTRANGÈRES 


s ALMANAQUE DE LA URA DEAT S pour 
1893- 94 (2 T cuanne vol. À fr. 50 
5 . . à 


— pour í 50 cent. 

: ATLAN: KARDEC. — El de de los D 
us 

L El Libro ‘de los mediums . 3 fr. 

— Qué es el espiriusmo À fr. 


— Las Penas futuras segun el Espirismo ; 10 
y 5 (par la poste) . i 15 cent. 


* A. BLACK WELL. —De l’efeclo probable del pro- 
greso de las ideas PPE en la direccion 
social del porvenir. . . 25 cent. 


* DURVILLE. — Aplicacion del Iman al trata- 
miento de las enfermedadès, avec 10 fig. trad. du 


français, par Ed. Garcia . 50 cent. 
— Le même ouvrage, traduction bulgare. 50 c. 
*— Procedimientos magnéucos del fessor 
H. Dur vie, trad. du français, par Don Jose Nico- 
lau. . 25 cent. 
— méme ‘ouvrage, trad. par Ed. rs 
avec 3 fi 29 © 
= iya fisicas del Magrietismo, i trad. ar Ta. 
Garcia. . . Se o cent. 
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* Processo magnetico del prof. H. DuRrviLLE, 
trad. du français, par Ungher . . 30 cent. 


*FLAMMARION.—Creencias an el findel mundo 
atraves de las edades. . |. . . . 20 cent. 
* — Como acabara el mundo . . . 20cent. 
* — El Punto fijo en el universo y la comu- 
rucacion entre los mundos . . . . . 20 cent. 


* FLORES. — Hislorias de ultratumba. 20 cent. 


* — TH. GAUTHIER. — Espiritista ifr. 


* LUCIE GRANGE. - Manual de espiritismo, 
trad. du français, parle doct. Girgois . 30 cent. 


* MENDOZA. — La vida y la muerte. 20 cent. 
* — Destellos del infinito, 2 vol. . . 4 fr. 
* — Lecciones para ninos espiritista. 50 cent. 


* METZGER.— Espirismo e hipnotismo.25 cent. 


* MOUTINHO. — JIntroduccao aa estudo dos 
phenomenos ditos hypnotucos . . . . . 1fr.75 


* D: OTERO ACEVEDO.— Los espirilus.2 fr. 50 


*— Lombroso y el espiritismo . . . 1 fr. 50 
° — Fakirisma y ciencia. . . . . 50 cent. 
* F. PALASI.— El Diablo y el pecado origi- 
nal. . . . . à +: +. > > 4-20 cent. 


° PALLOL. —Condensacion del espiritismo. 50 c. 
* POL.—Eoidencia de la reincarnacion. 25 cent. 
+ QUINTIN LOPEZ. — A B C del dira 
MO: e s 5 Lu ie dr po 4 EE cent. 


—— ma r 


OUVRAGES DE PROPAGANDE 


à 15 centimes 


ALMANACH SPIRITE pour 1890-91-92 (3 broch.). 

H. Durvizze. — Bibliographie du Magnétisme et des 
Sciences occultes. Deux brochures. 

—L' Enseignement du Magnétisme, avec préface de PAPus. 

— A pplication de l'Aimant au traitement des mala- 
dies, avec 13 figures. 

Rtpaurr. — L'Univers macranthrope. 


E. Vaucaez. — L'Education morale, avec figures. 


a 20 centimes 


DantauD. — I. L'Art médical. — II. Note sur l’Ensei- 

nement et la une fe de la médecine en Chine, par un 

ETTRÉ CHINOIS. — III. Extrait de la Correspondance 
(Congrès du libre exercice de la médecine). — I 
de journaux (même sujet). 


Desotssouze. — Guérison certaine du Choléra en quel- 
ques heures, des fièvres graves, congestions, apoplexie et 
rage (6° édit.). SONE 

ERONZIER (Mme).—Surun cas d'Internementarbitraire. 


H. DurvıLLe. — Le Libre exercice de la médecine ré- 
clamé par les médecins. 2 broch. f 

— Rapport au Congrés sur les Travaux de la Ligue et 
l’organisation du Congrés. Appréciations de la presse, ar- 
guments en faveur du libre exercice de la médecine. 

— Compte-rendu des Travaux du Congrès (libre exer- 
cice de la médecine). Discours, discussions, réponse aux 
questions du programme, vœux et résolutions. 

— Almanach spirite et magno fgur illustré pour 1893. 

— Procédés magnétiques de l'Auteur, avec 3 fig. 

—Le Magnétisme humain considéré comme Agent phy- 
gt ue. 

2 Lois physiques du Magnétisme. Polarité humaine. 

Fastius DE CHAMmPVILLE. — I. La Liberté de tuer; la Li- 
berté de guérir. — 11. Le Magnétisme et l'Alcoolisme. 

— La Transmission de Pensée. 

— La Science psychique,d'apr.l'œuvrede M. Simonin,!fig. 


Messımy (Dr G. de). — Thèse sur le Libre exercice de la 
médecine, soutenue en faveur de l’humanité souffrante, 


Papus. — L'Occultisme. 
— Le Spiritisme. 


Roux. — La Liberté de la médecine. 2 broch. — I. La 
Pratique médicale chez les anciens.—Il.id., chez les modern. 
— $ héorie et Pratique du Spiritisme. — Consolation à 
Sophie, L'âme humaine. Démonstration rationnelle et expé- 
rimentale de son existence, de son immortalité et de la 
lité des communications entre les vivants et les morts. 


. Articles 


` nal 


à 30 centimes 


CHESNAIS. — Le Trésor du Foyer. Poisons et contre- 
poisons, recettes, conseils, etc... 


H. Durvirre. — Le Massage et le Magnétisme sous 
l'empire de la loi du 30 novembre 1892 sur l'exercice de la 
médecine, Réglement statutaire de l'Ecoie pratique de Ma- 
gnétisme et de Massage. — Statuts du Syndicat des mas- 
geurs et magnétiseurs de Paris. 

— Le Magnétisme des Animaux. Zoothérapie. Polarité. 

LETOQUART. — La Médecine jugée par Broussais, Bor- 
deu, Magendie, Bichat, Raspail, ete. 

Lucre GRANGS. — Manuel du Spiritisme. 


La Graphologie pour tous.—Exposédes principaux signes 
ermettant très facilement de connaitre les qualités ou les dé- 
auts des autres par l'examen de leur écriture, etc., avec fig. 

L.Guénrau.— La Terre. Evolution de la vie à sa surfrce, 

son passé,son présent,son avenir,par VAUCHEZ (compte-rend.) 

LeBeL. — Essai d'Inttiation à la Vie spirituelle. 

Manuel-Guide du Collectionneur de Timbr'es-poste. 
Perin. — La médecine qui tue ! Le Magnétisme qui gué- 

rit.Le Rêve et les Faits magnétiques expliqués. Homo Duplex 

P.-C. ReveL. — Esquisse d'un système de la nature fon- 

dé sur la loi du hasard, suivi d’un essai sur la Vie future 
considérée au point de vue biologique et philosophique. 

RouxeL. — L'Art d'abréger la Vie. 

Eu. VAucuez. — Messieurs de Loyola. 

route de la Science et la Faillite de 
toire, gratuite et laïque. 


— La Banque- 
’Instruction obliga- 


à 45 centimes 


H. Durvizzs.— Le Magnétisme considéré comme Agent 
lumineux, avec 13 figures. 


L. GUÉNEAU. — Respect à la Loi. A la porte les Jésuites, 
à 60 centimes 


Revec. — Lettre au Dr 3. Dupre sur la Vie future, au 
point de vue biologique. Complément du sommaiie des 
éditions de 1887-90-92. Réves et Apparitions. 


à "75 centimes 


M. Decresps. — Recherches sur les Conditions d'es- 
périmentation personnelle en nyeto ptychologte: 
— La Science occulte et le Phénomène psychique. 


à 3 francs 


. CornéLIg (Mme). — A la Recherche du Vrai. Mélanges 
littéraires et philosophiques. 

H. Durvize. — Traité expérimental de Magnétisme. 
Pnysigue magnétique. Cours professé à l'Ecole pratique 
de Magnétisme et de Massage. Deux vol. reliés, avec 
portrait, signature autographede l'auteur, 56 fig. dans le texte. 

RouxeL. —Histoire et Philosophie du Magnétisme, avec 
portraits et fig. dans le texte. Cours professé à l'Ecole 
pratique de Magnétisme et de Massage. Deux vol. reliés. 


PORTRAITS 


En photogravures à 15 centimes 
ALLAN KARDEC, BERTRAND, BRaïD, CAHAGNET, CHARCOT, 
CHARPIGNON, DEeLrkuzE, DURAND (DE GROS), Durvizze, G. . 
FABIUS DE CHAMPVILLE, GREATRAKES, VAN HELMONT, La- 
FONTAINE, Luys, MRSMER, PARACELSE, P&TETIN, DU POTET, 
le marquis D& PuyséGur, RICARD, TESTE. 


En photoatypie à 1 franc 


(Collection de la « [rradiacion »). 
ALLAN KARDEC, J.-M.-F. COLAVIDA, ESTRELLA, 
C. FLAMMARION, MARIETTA. 


Photographies à 1 frane 


CAGLIOSTRO, CAHAGNET, DELEUZE, A. DE QGASPARIN, 
Lucre GRANGE, VAN HELMONT, LE ZOUAVE JACOB, LAPON- 
TAINE, DU POTET, DE PUYSsÉGUR, RICARD, SALVERTE. 


Nota. — Les Ouvrages de propagande, les portraits et 
photographies sont vendus en gros avec les réductions sui- 
vantes : 


Par e exemplaires, assortis ou non n 0/0 de remise. 
— 0 


50 = S — 330 = 
25 £ E = 25 0/0 


A titre de Prime de Remboursement, les Portraits, les 
Ouvrages de propagande et tous ceux qui, sur le Catalogue 
sont précédés d’un °, sont donnés aux abonnés du Jour- 
u Magnétisme, jusqu'à concurrence du montant du 
l’abonnement. 


Cette prime est remise gratuitement au bureau du Jour- 
nal; elle est expédiée franco à ceux qui, en s’abonnant ou 
en se réabonnant, ajoutent 1 fr. 50 au prix de l’abonne- 
ment annuel, soit 7 f. 50, 


Conformément à l'article 100 du Code du Commerce, les 
ouvrages sont expédiés aux risques du destinataire. En 
conséquence, la maison n'est pas responsable de la perte 
des articles dont l’expédition est régulièrement constatée 
sur ses registres. Néanmuins, elle se charge à titre offi- 
cieux à faire les réclamations à qui de droit. | 
Il vaut mieux ajouter 25 centimes au montant des peti- 
tes commandes afin de les reçevoir en un colis recom- 
mandé à la paste. 
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LIGRuntE DBI M OSNETISME 

La Librairie du ijagnétisme édite les ouvrages trailant de ate qaet 
tion et réunit tous les meilleurs ouvrages publies à Paris, en province et & 
l'étränger sur le Magnétisme, l’Hypnotisme, le Spiritisme et l’Occultisme. 
— Demander le Catalogue. - Grand choix d'ouvrages anciens. 

A titre de commission, elle fournit à ses clirnts (ous ouvrages de librairie; 
au prix marqué par l'éditeur, et fait les abounements à tous les journaux 
et revaus. Elle achèle ou échange tous ouvrages, portraits, gravures, ete., 
anciens el modernes, traitant du Magnétiame et des diverses brabches qui 
s'y rattachent, ainsi que les timbres-poste anciens de tous les pays. 

Prime. — Tous ceux qui. par l'intermédiaire de la Librairie du Magné- 
hsr -, s'abonnent à un journal politique, scicutifique ou litteraire ou qei 
achètent des ouvrages de librairie, quels qu'ils soient, peuteni recevoir 
gratuitement le Journal du Hagnétisme pendant une année. 

Pour recevoir cette prime, joindre au montant de la demande 1 fr. 50 pew 
femarcbes, part et emballage 
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MASSAGE MAGNÉTIQUE 


MASSAGE VIBRATOIRE ÉLECTRO-MAGNÉTIQUE 


D’après la méthode du docteur Iodko 
Par le Professeur H. DURVILLE et ses Élèves 
28, Rue Saint-Merri, Paris 
— i — 


CLINIQUE GRATUITE 
de l’École pratique de Magnétisme et de Massage, 
le Jeudi et le Dimanche, à 9 heures du matin. 
Les autres jours, à 4 heures du soir, séances à prix réduit. 


TRAÎTEMENT A DOMICILE 


M.DURVILLE reçoit le jeudi et le dimanche de 10h. à midi 
les autres jours, de 1 heure à 4 heures. 


- 


CONSEILS PRAT:QUES 


Ceux qui ne suivent pas les Leçons cliniques de l'Institut magnétique, 
es apprendre très facilement la pratique du Magnetisme en lisant les 

onseils pratiques du professeur H. DURVILLR. 

Rédigés dans un style simple ct concis qui les met à fa portée de toug, 
es intelligenc's. avec des cxeraples de gufrison montrant la simplicité et 
saleur de la méthode, ces Consrds permettent au père et à la mère de 
mille ainsi qu'à l'amateur d'appliquer le Masnélisme avec sucrt:, +0 sobia- 
gement ct à la guérison des diverses maladies dont leurs ecfants, leurs 
parents, leurs amis peuvent être affectés. (Pour bien comprendre le mode 
d'application, ceux qui n’ont aucune idée du Magnétisme devront lire les 
FJ'rocédés magnétiques de l'autrur. hrochure de propagande à 20 centimes.) 


Les Cansrils pratiques qui sont publiés s'appliquent aux cas anivont- 


Amygdalite, Angine, Anémie, Anémie cérébrale, Apepiosie pirdbrals, 
Atthme, Ataxie loeometrice.—Baltements de cœur Blépharite,Bronchite. 
— Catalepsie, Catarrke vésicai, Cephalaigie, Chiorose, Choroïdite, 
Chute des cheveux, Congestion cérébrale, Conjonctivile, Lonstipation, 
Crampes, Crampes d'estomas, C des éerivains ct des pianistes, 
Crises de nerfs,Croup,Cystite. — Danse de Seint-Guy, Délire, Delirium 
tremens, Double conscience, Dysnepsie. — Emphysème, Encéphalite 
aigue, Encéphalite chronique, Euterite. Entorse, &Bpdepsie,Esquinancie, 
Essoufflement, Etat nerveux, Elourdissements, — Fromas. Fiivrs 
cérébrale, Fièvre typhoïde. Fluxion de poitrine, Folie. — Gastralgie, 
Gastrite, Gastro-entérite, Giaucome. Goitre, Goutte. — Helluginarons, 
Hémiplégie, Hydropisie, Hypocondrie, Hystérie. — Ictère, Idiotie, 
Imbécilité, Impulsions, Insomnie, Iritis. — Jaunisse, — Kiratite. -- 
Larynaite, Léthargie, Lumbago. — Mal de tète, Mal de dents, Menies 
hystériques, Mélancolie, Méningite, Migraine, Myélite, — Nérvesisme, 

eurasthénie, Névralgie simple, Névrulgie faciale, Névrose.— Obésité, 
Obsession, Odontalazie. Ophtaimie, Oppression, Otalgie, Olite,Otorrkhée, 
— Pdles couleurs, Paralysie simple, Paralysie faciale, Paraplégie, 
Pharyngite,Phtisie pulmonaire, Phlsielaryngée,Pneumonie, Prostatite, 
— Rétinite  Sarcomes. Sciatique, Somnambulisme spontané, Spasmes, 
Surdité, Surdi-mutité Syncope.— Tic douloureux, Tumeurs. — Uréthrite. 
— Vertige, Vomissements. Vomis:ements incoercibles de la grossesse. 


Chaque Conseil pratique, inséré dans un aumerc du Jonrnai da 
Hagnétisme, est envoyé contre 60 centimes. 


le traitement de tontes les maladies tera successivement pèhlié sous ta 
orme d'autant de Conseils pretiques. Ko attendant ane ce travail consi- 
‘érable soit achavé, le professeur H. DUAVILLE se tient à la disposities des 
malades pour leur expliquer, par correspondance, tous les détails du traitement 
magnetique qu'ils peuvent faire, so:t par eux môenes, soit par Pinlermediaire 
d'un pareat ou d'un ami dévoué. Poar cela. indiquer la cause probable de 
la , la Bature, les symptômes, etc. 

Pris d'un Conseil pratique écrif spécialement pour un ces 
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La librairie du Marainétisme | 
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CENTRES MOTEURS ET SENSITIFS 


£. Contre sensitif du bras. — 2. Centre seasitif de la jambe, — 


@. Contre moteur de la rate, - 4. Centre des nerfs spissux. —5. Gentre 
moteur de l'oreille. — 6. Centre moteur de la téte, de la et da 
eou (à gatishe, langage articulé de Broca). — ‘7. Centre mater du eœur. 
— 8. Contre sasit . — @. Centre sensitif des poumons. — 
Centre da hie, — 11. im n, croyancs. — 12. Centre daper — 
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SOCIÉTÉ MAGNÉTIQUE DE FRANCE 


ÉCOLE PRATIQUE DE MAGNÉTISME ET DE MASSAGE 


(Enseignement supérieur libre reconnu par Décision du 26 Mars 1895) 


Le MAGNÉTISME est une force inhérente à la nature de tous les individus. Il 
possède des propriétés curatives qui en font le plus puissant des moyens de guérison 
que l’homme ait à sa disposition. Avec certaines connaissances faciles à acquérir, 
toute personne dont la santé est équilibrée peut guérir ou soulager son semblable. 


Dans le plus grand nombre des cas, LE MARI PEUT ÊTRE LE MÉDECIN DE SA FEMME; 
CELLE-CI, LE MÉDECIN DE SON MARI ET DE SES ENFANTS. 


Le Massage n’est qu’une forme rudimentaire du Magnétisme; mais habilement 

` pratiqué, il rend néanmoins des services très appréciés des malades et des médecins. 

Combiné avec. le Magnétisme (massage magnétique), il donne encore de bien meilleurs 
résultats, surtout dans les cas nerveux. 


Les Masseurs et les Magnétiseurs sont devenus les auxiliaires indispensables des 
médecins ;et ceux-ci ont besoin que ceux-là possèdent des connaissances techniques et 
des qualités physiques et morales qui, hélas, leur font trop souvent défaut. | 


Afin de vulgariser les connaissances indispensables au père et à la mère de famille, 
pour être réciproquement leur propre médecin ; et surtout pour former des Praticiens 
instruits, la Société magnétique de France a organisé une Ecole pratique de Magné-- 
tisme et de Massage, dont la direction m'a été confiée. C’est une très lourde charge, 
dont je tâcherai de me rendre digne. : 


Ouverte en octobre 1893, l Ecole a déjà donné de fort bons résultats. Quarante 
élèves se sont fait inscrire dès les premiers jours ; et le plus grand nombre ont suivi 
régulièrement les Cours. Le premier examen a eu lieu en Octobre 1894. Quatre Diplô- 
mes de Magnétiseur-Masseur praticien, un Premier et un Second Prix d Instruction 
théorique et pratique ont été décernés aux meilleurs élèves et 29 Certificats d'inscription 
remis aux plus assidus, Deux autres sessions d'examen ont eu lieu depuis, et sept di- 
plômes furent décernés. | 


L'École est .classée parmi les grandes Ecoles supérieures libres; et l'on peut 
espérer que ses Diplômes auront bientôt la valeur légale qu’ils méritent. 


Une “cole secondaire, fondée à Lyon l’année dernière, a déjà acquis une impor- 
tance considérable. | 


La publication des Cours de l’ Ecole est commencée. Quatre volumes sont parus; et 
j'espère que cette série d'ouvrages, qui ne comprend pas moins de 15 volumes reliés, il- 
lustrés de 7 à 800 portraits, figures, vignettes, etc., sans compter les brochures sur 
divers sujets, sera achevée dans deux ou trois ans. 


Quoique les professeurs donnent gratuitement leur concours, les frais de l'École 
— matériel, installation, entretien -— sont considérables. La publication des Cours, à 
elle seule, doit coûter plus de 40,000 francs. 


Les Cours sont gratuits, at les élèves ne payent que deux droits d’inscription in- 
siguifiants. La Direction de l’École, qui ne reçoit aucune subvention, est obligée d’avoir 
recours à la générosité publique pour mener son œuvre à bonne fin. 


En conséquence, elle ouvre une souscription, et prie instamment tous ceux qui 
s'intéressent au Massage et au Magnétisme de vouloir bien lui envoyer leur offrande. 


La Direction accepte les dons en nature — livres pour la Bibliothèque, instruments 
pour le Laboratoire, objets divers pour le Musée, — et les Dons en espèces. Il est 
accusé réception des uns et des autres par la voie du Journal du Magnétisme. 


Espérant que vous voudrez bien prendre part à cette œuvre de haute vulgarisation 
scientifique et humanitaire, je vous prie de vouloir bien agréer, M. 


Avec mes remerciments anticipés, l’expression de toute ma reconnaissance. 


Paris, le 1er octobre 1896. 


H. DURVILLE 
Secrétaire général de la Société magnétique de France, Diresteur de l’ Écote. 


ÉCOLE PRATIQUE DE. MAGNETISME ET DE MASSAGE 


(Enseignement supérieur libre reconnu par décision du 26 Mars 1895) 
Dirigée par le Professeur H. DURVILLE 
Sous le Patronage de la Société Marnėétique de France. 
Direvteurs-adjoints : MM. lcs Docteurs Encausse (Papus) et MOUTIN, 
Administrateurs : MM. BEAUDRLOT, DEMAREST et DURVILLE. 
23. Rue Saint-Merri, 33 


L'Ecole a pour but de former des praticiens expérimentés et de mettre 
le Magnétisme therapentique ct le Massage à la portée des gens’ du monde. 

L'enseignement est divisé en deux par'ies comprenant : 

4° Enseignement thénriçue et pratique, se 1tivisant en cours d'Anatomie 

. escriptise de Physiologie, d'Histoire et Philosophie du Magnétisme, de 
Physique magnétique. de Procédés et Théories du Magnétisme, d'Expéri- 
mentation, de l'atbologie et Thérapeutique magnétiques, de Massage, de 
Psychologie, etc., elc.. par des médecins ct des professeurs spéciaux. 

& Enseignement clinique. 

La première partie de l'enseignement a lieu les lundis, mercredis et ven- 
dredis de chaque semaine, à 8 h. 1/2 du soir, du {er octobre au 30 juin ; la 
seconde, toute l’anuée, le jeudi et le dimanche, à 9 heures du matin, à la 
Clinique de l'Ecole. 

Après un examen passé devant une couimission spéciale, les élèves qui 
ontles aptitudes suffisantes reçoiventun diplôme de Magnétiseur praticien. 
Un enseignement supérieur est destiné à former des professeurs. 


Le magnétisme humain est une force inhérente à l'organisme et toute 
persons dont la santé est équilibrée peut guérir ou soulager son semblable, 

ans la plupart des cas, sans connaissances médicales, l'homme peut être 
le médecin de sa femme; celle-ci, le médecin de son mari et de ses enfants. 
L'aimant, le magnétisme terrestre et presque lous les corps ou agents 
de la nature peuvent servir d auxiliaires. 

Dans les maladies graves où ia vie est en danger. quelques magnétisa- 
tions faites dans les règles de l'artsuffisent presque toujours pour faire cesser 
les symptômes alarmants. Un parent, un ami, un domestique animé du désir 
de faire le bien, peut souvent acquérir en quelques jours les connaissances 
suffisantes pour guérir la maladie la plus rebelle, si les crganes essentiels 
à la vie ne sont pas trop profondément altérés. 

L'Enseignement de l'Ecole est destiné à obtenir ce résultat, autant qu'à 
former des magnétiseurs et des masseurs professionnels . 

En dehors de l'enseignement donné à l'Ecole, le directeur se met à la 
disposition de ceux quine peuvent pas se déplacer, snit à Paris, en Province 
et même à l'Etranger, pour organiser le traitement au lit du malade et 
mettre un parent, un ami, en état de continuer le traitement. 

Le directeur reçoit le jeadi et le dimanche, de 10 heures à midi; ies 
autres jours, de 4 heure à & h arrs. 


“Cours de l'École pratique de Magnétisme et de Massage 


La Librairie du Magnélisme publie tous les cours professés à l'École 
pratique de Magnétisme et de Massage. 

Dans l’ordre où ils sont professés, les principaux cours sont : 

4° Anatomie descriptive, à l'usage des gens du monde et des élèves de 
l'Ecole pratique de Magnétisme et de Maje Cours professé par le 
docteur MOUTIN, recueilli et mis en ordre par PH. RENAUD. 1 vol. 

2 Histoire et philosophie du Magnétisme. Cours professé par 
ROUXEL. 2 vol. 

3 Physique magnétique. Cours professé par H. DURVILLE. 2 vol. 

4° Physiologie synthétique. Cours professé par le docteur ENCAUSSE 
(Papus). 1 vol. 

5° Procédés et théories du Magnétisme. Cours professé par H. Dur- 
VILLE, 4 vol. | 

G Expérimentation magnélique. Cours professé par H. DURVILLE, 
DÉMAREST, PA. RENAUD, JAMET. i vol. 

T° Massage. Cours prolessé par PH. RENAUD. 2 vol. 

8° Pathologie et thérapeutique magnétiques. Cours professé par 
H. DURVILLE. 6 vol. 

Cette collection constitue l’enseignement méthodique le plus complet. le 
plus pratique qui ait paru sur le Magnétisme et le Massage. Elle remplace 
le Traité expérimental et thérapeutique de magnétisme, par H. Darville, 
qui devait paraître en 10 volumes. 

Celui qui veut pratiquer le magnétisme ou le massage par profession, le 
médecin, l’amateur ou le père de famille qui veulent seulement le pratiquer 
au foyer domestique, trouveront là un guide sûr qui leur enseignera une 
méthode simple et facile, à la portée de tous, pour guérir ou soulager toutes 
les maladies. 

Les cours principaux de l'Ecole pratique de Magnétisme et de Massage, 
forment une collection de 15 volumes, format in-18, reliés, qui sont illustrés 
de 8 à 900 portraits, ligures, vignettes, etc. 

Le prix de chaque volume est de 3 francs. 

Les cours spéciaux, les conférences ct divers sujets se rattachant à l'Ecole 
comprendront autant de brochures de propagande à {2 fr. le 100 ; 50 exemplaires, 
7 francs; 25 exempl , 4 francs; 12 exempl., 2 francs; la pièce, 20 cent. 

La Direction de l'Ecole et celle de la Librairie du Magnétisme 
espèrent que cette publication sera terminée dans deux ans. 

SOUSCRIPTION. — La collection complète des Cours sera remise 
au prix de 30 fr. au lieu de 45 : 

do Aux élèves de l'Ecole ; l 
2 Aux membres de la Société Magnétique de France; 
3° Aux médecins et aux abonnés du Journal du Magnétisme 
qu verseront dès maintenant cette somme au directeur de la Librairie 
u Magnétisme, 

La Direction de l'Ecole et celle de la Librairie du Magnétisme espèsent 

que cette publication sera terminée en 1898. 


CS 
SYNDICAT DES MASSEURS ET MAGNÉTISEURS 
Association fraternelle des professeurs et élèves de 
l'Ecole pratique de Magneétisme et de Massage. 
Reconnue Sag autorisation préfectorale en date dù 
ler juillet 1894. | 
Administration, à la direction de l'Ecole, 238, rue 
Saint-Merri, Paris. 


Fe 
e'm. ‘» 


BIBLIOTHÈQUE DU MAQNÉTISME 

La Bibliothèque du Magnétisme se compose : 4° de plus de 5.000 vol. 
sur le Magnétisme, l'hypnotisme, le spiritisme, l’occultisme et toutes les 
branches du savoir humain qui s'y rattachent; 2° des collections come 
plètes de presque tous Ke Eine du monde qui ont paru sur ces 
tions ; 3° de plus de 40. gravures, portraits, autographes, médallles, 
articles de journaux et documents divers constituant un véritable musée 
du Magnétisme. 

Pour faciliter l'étude da Magnétisme, tous les ouvrages sont prêtés au 
public aux conditions suivantes : 

Abonnement de lecture : un an, 45 fr.; six mois, 8 fr. (Les volrumes 
sont loués au prix de 5 centimes par jour à ceux qu‘ ne sont pas ab@és). 
dis sont confiés contre nantissement et adressés dans temic /’Æurope, aux 
frais des emprunteurs. i 

Le nantissement, qui est rendu au retour des ouvrages prètés, doit 
representer la valeur de ceux-ci. 

La Bibliothèque, propriété de l'Institut magnétique, est ouverte tous les 
jours, dim. et fêtes exceptés, de 4 à & h.(Il n'y a pas de Catalogue imprimé), 
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TRAITEMENT DES MALADIES 

à laportée de tous los malades, par les aimants vitalisés du professeur A. DURVILLE 

Les aimants vitalisés guérissent ou soulagent toutes les maladies. L'immense 
avantage qu'ils possèdent sar tous les autres modes de traitement, c'est quo 
l'on peut, sewn la nature de la maladie, augmenter ou diminuer l'activité 
organique et rétablir ainsi l'équilibre des forces qui constitue la santé. Les 
douleurs vivez cessent au bout de quelques instants, les accès deviennent moins 
fréquents et la guérison s fait suns modifier son régime et ses habitudes 

Leurempioise généralise dans le traitement des diverses maladies et plus 
particulièrement dans les cas nerveux, où les médicaments font souvent da 
mal, mème en guérissant. Ces aimants comprennent plusieurs catégories : 


Lames magnétiques 

hu nombre de &, elles s'emploient dans les cas suivants : 

Le no 4 : Contre la crampe des écrivains et des plauistes, les affections 
des bras, du bas des jambes, des pieds et l'organe génital chez l'bomme. 
Le x° 2 : Contre les affections des jambes, de la gorge et du laryax. 

Le n° 3 : Coutre les bourdonnements, la surdité, la migraine, ¿es maux de 
dents, les névralgies, l'insomnie, les maux de tête et toutes les affections 
du cerveau, y compris les affections mentales. — Contre la sciatique. 

Le n° 4 : Contre les affections des reins, des poumons, du foie, du cœur, 
de la rate, de l'estomac, de l'intestin, de la vessie, de la matrice et des ovaires. 
— Contre les maladies de la moelle épinière. 

Ces lames, qui ne différent que par la courbure et la longueur, ne répondent 
nas à tous les besoins; on fait des\ames dhes spéciales ne portant pas de numém, 
qui servent dans certains cas. — Prix de chaque lame....... …. Sfr. 


Plastrons magnétiques 
Dans beaucoup de maladies anciennes et rebelles, une seule lame n’est pas 
toujours suffisante pour vaincre le mal. Pour obtenir une plus grande somme 
d'action, plusieurs lames sont réunies pour former des plastrens. 
Les plastrons valent 10, 15 ou 20 fr., selon qu'us ont 2, 3 ou & lames. 


Barreau magnétique 
Avec accessoires pour magnétiser les boissons et aliments. 
Prix de chaque appareil.. RTE Te 

Bracelet magnétique 
Bijou très éfégant. — S’emploie contre tous malaises : maux de tête oa 
d'estomac, palpitations et battements de cœur, névralgie ct migraine légères, 
douleurs dans les bras, crampe des écrivains et des pianistes, etc., ete. On le 
fait de quatre grandeurs : sans numéro pour les enfants : avec les numéros 4, 
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2, 3, pour les grandes personnes. Pour celles-ci, indiquer la grosseur du 
poignet par Pun des mots petit, moyen, gros. 
rix du hracelet, quelle que soit la grandeur.............. 40 fr. 
Porte-Plume magnétique 
contre la crampe des écrivains. Prix du porte-plume ............... Sfr. 
Sensitivométre 


S'emploie surtout pour se rendre compte si les personnes sent susceptibles 
d’être endormies par le magnétisme ou par l’hypnotisme et pour mesurer leur 
es de sensitivité. — Prix de chaque sensitivomètre........ 10 &. 

Me sont soumis à l'aimantatien ordi- 
ente considé- 


2 fr. 
id....... Sfr. 


ue depuis apes on souffre, etc. En précisant le mode d'emploi, on 
indique les appareils g l'on doit employer avec le plus de chance de succès, 
Toute demande doit 


On demande dans chaque ville de France et de l’é- 
tranger, un représentant sérieux pour le placement des 
aimants vitalisés du professeur H. Durville. Ces ai- 
mants guérissent ou soulagent toutes les maladies. 
Fortes remises. — Tout en rendant de grands ser- 
vices aux malades, on peut faire debeaux bénéfices. S’a- 
dresser à l’Institut Magnétique, 283, rue Saint-Merri. 


Les Annonces sont reçues au bureau du journal au prix de 
deux francs la ligne, mesurée au lignomètre de 6 points. 
La place qui leur est réservée étant limitée, l'insertion n’est 
pas garantie dans tous les numéros. 


Le Gérant : A.-M. BEAUDELOT 
Paris. — Typ. A. Malverge 171 rue St-Denis. 


